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La perle verte de l'Europe

Plus tournée vers l'Europe de l'Ouest que ses voisines slaves et pourtant secrètement fière de son héritage yougoslave, la Slovénie est un pays situé au carrefour d'influences européennes parfois antagonistes. En vingt ans, cette petite république d'Europe centrale a connu les bouleversements les plus notoires de l'histoire européenne contemporaine. En dix jours de lutte émancipatrice, la Slovénie s'est séparée du puzzle yougoslave en 1991. Libérée du joug communiste, elle a su puiser dans l'histoire de son peuple pour affirmer son identité. Ce défi a été relevé avec brio puisqu'elle a adhéré à l'Union européenne, a rejoint la zone euro et l'espace Schengen dans le courant des années 2000. Encore méconnue du grand public, elle est établie sur un le versant oriental des Alpes, entre Méditerranée et Europe de l'Est. Le pays possède une richesse naturelle et un héritage culturel de premier plan. En peu de temps, vous passez des sommets enneigés des Alpes juliennes au petit littoral adriatique. Chemin faisant, vous pourrez admirer les reliefs plus doux et verdoyants du Pohorje ou encore les plateaux karstiques d'une ampleur inédite. Souvent surnommé à juste titre « le joyau vert de l'Europe », le territoire slovène est marqué par ses grandes étendues forestières où se côtoient loups et ours. Le Slovène est à l'image de sa contrée et de sa capitale Ljubljana, accueillant et chaleureux sans être expansif. Cette petite nation abrite une multitude de trésors qui surprendra même le voyageur aguerri.

L’équipe de rédaction




Quand y aller ?

La Slovénie est une destination idéale à chaque saison, selon vos appétences. Au printemps, le temps sera idéal pour pratiquer la randonnée et partir à la découverte des plus belles villes du pays. L’été sera chaud et le littoral vous permettra de parfaire votre bronzage. En automne, la fraîcheur s’imposera et offrira de somptueux paysages naturels. En hiver, le froid ne découragera pas les amateurs de sports d’hiver. Vous l’aurez compris, son surnom de petite Europe n’est pas usurpé ! 

Janvier

Budget : [image: ][image: ]

Météo : [image: ] -4° / 2°




[image: ] ZLATA LISICA – COUPE DU MONDE DE SKI FÉMININ



Une ambiance chaleureuse au bord des pistes et un événement incontournable si vous êtes dans la région à ce moment-là.


Février

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] -4° / 5°




[image: ] JOURNÉE PREŠEREN DE LA CULTURE



Jour férié de la culture chaque 8 février en l’honneur du poète France Prešeren : concerts, expositions gratuites…





[image: ] KURENTOVANJE



Haut en couleur, le carnaval de Ptuj est très populaire et met en scène les fameux kurent pour chasser l’hiver.


Mars

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 0° / 10°




[image: ] COUPE VITRANC – COUPE DU MONDE DE SKI



Il s’agit des épreuves de slalom de la coupe du monde masculine de ski alpin. À voir le premier week-end de mars à Kranjska Gora.





[image: ] FESTIVAL INTERNATIONAL DU FILM DOCUMENTAIRE[image: ]



Avril

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 4° / 15°




[image: ] FLORALES DE PRINTEMPS ET SALON DU JARDINAGE



La plus grande foire de fleurs du pays sur le magnifique site de l’arboretum Volcji Potok, près de Kamnik.





[image: ] LE FESTIVAL DES SALINES (SOLINARSKI PRAZNIK)



Série de découvertes gastronomiques autour du sel, procession populaire à Piran, visite des marais salants…


Mai

Budget : [image: ][image: ]

Météo : [image: ] 9° / 20°




[image: ] FESTIVAL INTERNATIONAL DES FLEURS ALPINES[image: ]



À Bohinj, un événement avec plusieurs temps forts : balades botaniques, expositions culturelles, expérimentations culinaires…





[image: ] FESTIVAL DE MUSIQUE DRUGA GODBA



À Ljubljana, un festival de musiques du monde dont les scènes sont réparties dans tous les quartiers de la ville.


Juin

Budget : [image: ][image: ]

Météo : [image: ] 12° / 24°




[image: ] LENT - FESTIVAL INTERNATIONAL D’ÉTÉ



Plusieurs scènes ouvertes dans la ville de Maribor avec une grande variété d’arts mis à l’honneur : ballet, mimes, magie, cirque…





[image: ] FESTIVAL INTERNATIONAL DE LA DENTELLE À IDRIJA[image: ]



Démonstrations de fabrication de dentelle, exposition historique, conférences spécialisées, espace de vente…


Juillet

Budget : [image: ][image: ][image: ]

Météo : [image: ] 14° / 27°




[image: ] FESTIVAL D’ÉTÉ DE LA PRIMORSKA



Concerts, théâtre et danse dans toutes les villes de la côte slovène pendant tout le mois.


Août

Budget : [image: ][image: ][image: ]

Météo : [image: ] 14° / 26°




[image: ] FESTIVAL DE MUSIQUE CLASSIQUE DE RADOVLJICA



Concerts de musiciens classiques très reconnus dans les lieux les plus emblématiques de la ville.





[image: ] FESTIVAL INTERNATIONAL DE TRNFEST



Dans la capitale slovène, une série d’événements culturels et artistiques en plein air et en accès libre.


Septembre

Budget : [image: ][image: ]

Météo : [image: ] 11° / 22°




[image: ] BAL DES VACHES



À Bohinj, on célèbre le retour des vaches dans la vallée après le pâturage en altitude dans la joie et dans la bonne humeur.


Octobre

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 6° / 15°




[image: ] CITY OF WOMEN (MESTO ŽENSK)



À Ljubljana, un festival d’art contemporain pensé et réalisé par des femmes et qui les mettent à l’honneur.





[image: ] FESTIVAL DE LA VIEILLE VIGNE (STARA TRTA)



À Maribor, un festival autour de la viticulture qui se termine en novembre par la transformation du moût en vin à la Saint-Martin.


Novembre

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 2° / 8°




[image: ] FESTIVAL DU FILM GAY ET LESBIEN[image: ]



Il se tient à Ljubljana. Le plus ancien d’Europe, il a été lancé en 1984 et connaît un vrai succès populaire.


Décembre

Budget : [image: ][image: ]

Météo : [image: ] -1° / 4°




[image: ] MARCHÉ DE NOËL DE LJUBLJANA



Patinoires et marchés de Nöel réchauffent les cœurs. Coup de cœur pour celui de Ljubljana avec ses nombreux artisans locaux.





Les bonnes raisons d’y aller


Le royaume majestueux des lacs 

Un choix pléthorique de lacs pittoresques. Les plus fameux sont ceux de Bled et de Bohinj.


[image: ]

Lac de Bled, Slovénie. - © borchee - iStockphoto.com



Le charme irrésistible de Ljubljana

Le règne de l’harmonie architecturale façon Art nouveau mis en scène par Jože Plečnik.


[image: ]

Centre ville de Ljubljana. - © kasto80 - iStockphoto.com



Un réseau souterrain inédit 

Des grottes uniques et au spectacle saisissant, particulièrement à Postojna et à Skocjan.


[image: ]

Grotte de Postojna. - © Khlongwangchao - iStockphoto.com



Des sommets vertigineux 

La partie la plus orientale de la chaîne des Alpes, caractérisée par le mont Triglav.


[image: ]

Parc du Triglav, Slovénie. - © vvvita - shutterstock.com



Des forêts à perte de vue 

60 % du territoire est recouvert par des forêts peuplées d’une biodiversité exceptionnelle.


[image: ]

Forêt en Slovénie. - © borchee - iStockphoto.com



Un littoral bien préservé 

47 km de côtes, mais un patrimoine culturel et naturel d’une beauté renversante.


[image: ]

Golfe de Piran. - © Milan Chudoba - iStockphoto.com



Un tourisme raisonné 

Une certaine vision du tourisme avec un seul maître mot : la durabilité de la destination.


[image: ]

Alpes juliennes en Slovénie. - © Michele Brusini - shutterstock.com



Un vignoble méconnu 

Une faible production qui l’empêche de pénétrer définitivement dans la cour des grands !


[image: ]

Vignes en Slovénie. - © SimonSkafar - iStockphoto.com



Une véritable tradition d’accueil 

Un sens de l’hospitalité et de l’assistance que vous retrouverez tout au long d'un séjour.


[image: ]

Femme en habit traditionnel. - © tomazl - iStockphoto.com



Un excellent réseau routier 

Des autoroutes bien entretenues et des routes secondaires de qualité.


[image: ]

Autoroute Slovénie. - © gaspr13 - iStockphoto.com








Les 12 mots-clés


#Apiculture 

En raison de sa forte densité de conifères et d’arbres à feuilles caduques, la Slovénie est un petit paradis pour les abeilles, notamment celles de Carniole. L’apiculture fait partie de la tradition du pays, si bien que les dirigeants ont milité avec succès pour l’instauration d’une Journée mondiale de l’abeille sous l’égide des Nations unies.

#Dialectes 

D’un bout à l’autre de la Slovénie, plus de cinquante dialectes sont encore parlés ! Le plus étonnant, c’est que les Slovènes ont du mal à se comprendre d’une région à l’autre lorsqu’ils les utilisent… Ainsi, on trouve des dérivés du serbo-croate au sud, du frioulan et de l’italien à l’ouest, de l’allemand au nord et du hongrois à l’est.

#Forêt 

Qui a dit qu’en Europe il n’y avait plus de grandes étendues forestières ? Environ 60 % du territoire slovène est recouvert de forêts. Certaines même, dans le massif de Pohorje, sont des forêts primaires ou vierges, c’est-à-dire que l’homme n'y est jamais intervenu. Fait étonnant : 25 % des Slovènes seraient ainsi propriétaires d’une forêt.


[image: ]

Forêt en Slovénie. - © mpaniti - shutterstock.com



#Klopotec 

Crécelles en bois qui servent de moulins à vent, elles ont pour rôle principal d’effrayer les oiseaux pour les détourner des vignobles. Selon la légende locale, elles adouciraient le raisin. Elles jalonnent tout le territoire national. Installées à l’été, elles sont démontées après la période de vendanges au moment de la Saint-Martin le 11 novembre.

#Kozolec 

Le paysan slovène est un bâtisseur architecte d’exception. En effet, les kozolec sont des séchoirs à foin uniques au monde. Vous apercevrez fréquemment ces constructions en bois formées d’un panneau vertical avec un petit toit surmontant des traverses disposées horizontalement. Ils prennent des formes différentes en fonction des régions.


[image: ]

Kozdek. - © Matic Stojs Lomovsek - shutterstock.com



#Montagne 

La Slovénie est un pays très accidenté. Située aux confins des Alpes et des Balkans, c'est une terre culturellement montagnarde qui réunit trois massifs principaux, tous situés dans la moitié nord du pays : les Alpes juliennes avec le célèbre mont Triglav, les Karavanke et les Alpes de Kamnik. Une féerie blanche agrémentée de lacs et de cascades.

#Ours

Leur Terre promise ! On en dénombre plus de 700 sur le territoire, où ils posent bien moins de problèmes qu'en France, en raison de l’importance du massif forestier qui permet une cohabitation plus sereine. Des mesures ont également été prises pour prévenir les risques pour les troupeaux. C’est lui que l’on retrouve dans notre massif des Pyrénées.


[image: ]

Ours en Slovénie. - © Neil_Burton - iStockphoto.com



#Outdoor

La géographie du pays se présente comme un terrain de jeu exceptionnel pour tous les pratiquants de sports de plein air. On peut skier le matin dans les Alpes juliennes et faire de la planche à voile sur la mer Adriatique l’après-midi. Du VTT au rafting, en passant par la randonnée ou le parapente, la Slovénie regorge de lieux exceptionnels.

#Potica 

Il s’agit d’un gâteau roulé aux noix que l’on sert généralement en dessert mais qui comble aussi les petits creux de la journée. Plus souvent à l’honneur dans les fêtes locales que dans les restaurants, il faut impérativement goûter à ce « monument national ». Bien entendu, vous trouverez les meilleures potica dans les fermes touristiques.


[image: ]

Potica. - © Anze Furlan - shutterstock.com



#Ski

Certainement le sport national du pays, avec toutes ses variantes comme le saut à ski. Les tremplins de Planica font partie des hauts lieux de cette discipline et sont une véritable fierté nationale. Les pistes de Kranjska Gora et de Maribor Pohorje font partie des meilleures à dévaler sur le Vieux Continent et attirent de grandes compétitions.

#Tilleul

Le tilleul est l’arbre emblématique du peuple slovène, depuis plusieurs siècles. À la suite de la proclamation de la République en 1991, un spécimen a été planté devant l’Assemblée nationale pour donner vie à l’indépendance. Sa feuille symbolise l’hospitalité et la démocratie. Autrefois, c’était autour de celui-ci que s’élaborait la vie du village. 

#Zelena 

La Slovénie a fait le choix de promouvoir une économie verte (zelena). Ce parti pris écologique repose sur le tourisme qui dispose de labels novateurs, sur une gestion précurseuse du tri des déchets enseignée aux enfants dès l’école primaire et sur un soutien institutionnel aux alternatives durables afin de sortir de l’écueil du tout-voiture. 

 

Vous êtes d'ici, si...

[image: ] Votre cœur est plus tourné vers l’Europe de l’Ouest que vers les Balkans, mais vous conservez un souvenir plutôt positif de l’aventure yougoslave.

[image: ] Votre attachement à la nature et à sa préservation vous est essentiel et que vous êtes écolo sans vraiment le savoir.

[image: ] Vous avez déjà participé à l’un des carnavals emblématiques du pays.

[image: ] Vous êtes polyglotte et avez une maîtrise de l’anglais et de l’allemand de haut niveau.

[image: ] Vous souhaitez briller en société grâce à votre nouveau bolide.

[image: ] Vous êtes un aficionado du sport sous toutes ses formes : randonnées, paddle, sports d’hiver, sports extrêmes, etc.

[image: ] Vous trônez en terrasse par tous les temps grâce à l’aide essentielle des couvertures disposées ici et là et des chauffages extérieurs.

[image: ] Vous accordez une place majeure à votre famille dans laquelle vous vous réfugiez souvent en fin de semaine.

[image: ] Votre moyen de transport préféré pour les petites distances est le vélo.

[image: ] Vous savez trier les déchets à la perfection.




INTERVIEW [image: ]


Ma Slovénie

avec Adrien Monnier, auteur du guide

Après des études d’histoire contemporaine à Nantes et de géopolitique à Paris, Adrien débarque à Ljubljana en 2017 dans le cadre d’un stage de fin d’études à l’ambassade de France en Slovénie. Séduit par cette destination méconnue, il part à la découverte de ses paysages, de son histoire et de ses habitants. Il se consacre alors à l’écriture et se joue des frontières pour tracer de nouvelles routes.


[image: ]

© A Monnier








Idées de séjour

La Slovénie est un pays à taille humaine : il est tout à fait possible de visiter ses sites les plus incontournables lors d’un séjour d’une semaine. Néanmoins, l’idéal serait de consacrer deux semaines entières à cette destination afin de pouvoir l’explorer en profondeur. Vous vous imprégnerez de ses nuances et de la pluralité des influences émanant de ses différentes régions historiques. Nos idées de séjours classiques n’ont pas la prétention de vous proposer des itinéraires parfaits, considérez-les plutôt comme un ensemble de suggestions qui découlent de nos propres impressions de voyage. Il en est de même pour nos séjours thématiques. Si minuscule soit-il, ce pays regorge d’une variété de paysages et de points d’intérêt exceptionnels. Parcours actif, urbain, thermal, viticole : vous n’aurez que l’embarras du choix ! Quelle que soit la saison que vous choisirez pour partir à sa découverte, la Slovénie saura vous séduire en toute circonstance ! 

À la découverte de la porte des Balkans

Véritable mosaïque naturelle lovée au creux des Alpes et des plaines de Pannonie, le territoire de la plus occidentale des nations slaves invite à la flânerie : de l'emblématique Bled [image: ] au nord à la sudiste région du Karst, des fiefs médiévaux de l’est à l’Adriatique à l’ouest, sans oublier l’étincelante capitale Ljubljana [image: ], la Slovénie ouvre grand ses bras à l’étranger de passage ! Tour d'horizon. 

Vallée de la Soča

Au départ de Nova Gorica [image: ], point d'entrée naturelle en Slovénie depuis l'Italie, direction Kobarid [image: ] en longeant les eaux turquoise de la Soca . Visite du musée consacré à la sanglante bataille de la Soca durant  la Première Guerre mondiale, connue sous le nom de bataille de  Caporetto. Une pause gastronomique s’impose à Bovec [image: ] où l’excellente  truite de la Soca sera au menu. Vous rejoindrez alors Kranjska Gora [image: ] par  le col de Vršič. Cette route sinueuse offre des panoramas exceptionnels sur le Razor et le Prisank. 

Bled et Bohinj

Avant de partir pour Bled [image: ], visite des tremplins à ski de Planica (les plus hauts tremplins du monde). A Bled [image: ]. Les amoureux des paysages de cartes postales seront servis ! Le lac et son château, l’île et son église, avec en toile de fond les sommets des Alpes juliennes, tout y est ! Direction Bohinj [image: ] où l’ambiance est plus sauvage. Les eaux limpides du lac reflètent le majestueux Triglav, le plus haut sommet du pays.

Skofja Loka

En début de matinée, petite randonnée sur les aériennes passerelles en bois dans les gorges encaissées de Vintgar et de Radovlica. L’après-midi, découverte de la cité historique de Skofja Loka. 

Ljubljana

Goûtez enfin aux charmes de Ljubljana [image: ] la Bien-Aimée, capitale à dimension humaine. Découverte de son centre historique baroque et de son marché pittoresque et quotidien ; visite de l'un des innombrables musées ou églises ; promenade le long de la Ljubljanica en vous arrêtant pour déguster un café en terrasse. Fin de journée au château avec une vue plongeante sur la capitale.

Postojna

Site touristique slovène majeur, le village est célèbre pour sa grotte et son château. En matinée, visite de la grotte pour observer le fameux protée (animal atypique vivant dans les souterrains). L’après-midi peut être consacré à la découverte du château de Predjama, des grottes de Skojcan ou du lac saisonnier de Cerknica [image: ].

Région du Karst

Direction le village médiéval de Stanjel, sans doute le plus typique et le plus beau de tout le Karst. Suite de la journée dans les haras de Lipicca [image: ]. C’est ici que sont élevés les célèbres chevaux blancs de race lipizzan de l’école d’équitation espagnole de Vienne.

Piran et l’Istrie

Fin de l’escapade slovène dans la petite ville de Piran [image: ]. Promenade au hasard dans les ruelles typiquement méditerranéennes ; visite des innombrables églises d’architecture vénitienne ou repos sur les rochers bordant la mer.

Majestueuse Slovénie, entre nature et patrimoine

Deux semaines à sillonner cette coquette perle slave permettra de saisir l'abondance de ses richesses, mais aussi de s'approcher un peu plus de ses chaleureux habitants. Culture vivante, épatant héritage architectural, curiosités naturelles, gastronomie singulière et hospitalité slave sont autant de facettes de la Slovénie qui vous laisseront une douce empreinte au cœur. 

Vallée de la Soča

Après une visite de Nova Gorica [image: ], direction Kobarid [image: ] avec un possible stop à Tolmin [image: ], en longeant les eaux turquoise de la Soča. Visite du musée consacré à la sanglante bataille de la Soca durant la Première Guerre mondiale. Une pause gastronomique s’impose à Bovec [image: ] où l’excellente truite de la Soca sera au menu. Vous rejoindrez alors Kranjska Gora [image: ] par le col de Vršič�. Cette route sinueuse offre des panoramas exceptionnels sur le Razor et le Prisank.

Bled et Bohinj

Visite des tremplins à ski de Planica (les plus hauts tremplins du monde). Arrivée à Bled [image: ]. Les amoureux des paysages de cartes postales seront servis ! Le lac surplombé de son château, l’île et son église, en toile de fond les sommets des Alpes juliennes, tout y est ! Direction Bohinj [image: ] où l’ambiance est plus sauvage. Les eaux limpides du lac reflètent le majestueux Triglav, le plus haut sommet du pays.

Skofja Loka

En début de matinée, petite randonnée sur les aériennes passerelles en bois dans les gorges encaissées de Vintgar et de Radovlica. L’après-midi, découverte de la cité historique de Skofja Loka.

Ljubljana

Goûtez enfin aux charmes de Ljubljana [image: ] la Bien-Aimée, capitale à dimension humaine. Découverte de son vieux centre historique et de son marché pittoresque et quotidien, visite de l'un des innombrables musées ou églises, promenade le long de la Ljubljanica en dégustant un café en terrasse. Fin de journée au château avec une vue plongeante sur la capitale.

Kamnik, Logarska Dolina

Située au pied des Karawanken, Kamnik [image: ] est une ville médiévale. En matinée, promenade dans la ville et visite de son petit château Mali Grad. Détour par Velika Planina [image: ], plateau d’altitude à l’habitat traditionnel, avant de prendre la direction de la majestueuse vallée de Logar avec randonnée en perspective. Repas traditionnel et nuit dans l'une des fameuses fermes touristiques de Solcava.

Vallée de la Drava, massif de Pohorje

Départ de Solcajava sur l'une des plus belles routes de Slovénie, la route panoramique. Peu fréquentée par les touristes, elle offre de magnifiques paysages sur la vallée de Logar. Dans l’après-midi, promenade dans le massif de Pohorje en plein cœur des plus belles forêts de Slovénie.

Maribor

Visite de la deuxième ville du pays puis petite promenade sur les hauteurs viticoles de Maribor [image: ] avec vue sur le massif de Pohorje. On aura ici entre autres choses l'occasion de contempler l'une des plus vieilles vignes au monde – plus de 400 printemps – donnant encore du raisin.

Ptuj et Celje

Découverte de la vieille ville musée de Ptuj [image: ]. Le plus célèbre des carnavals du pays y est organisé : le Kurentovanje. Direction Celje [image: ], troisième ville de Slovénie, construite au bord de la Savinja. Son passé historique a marqué son vieux centre.

Novo Mesto et la vallée de la Krka

Établie dans l'un des méandres de la Krka, Novo Mesto [image: ] est une charmante ville. Visites des différentes églises et du musée Dolenjska qui renferme les plus belles pièces archéologiques de Slovénie. Dans l’après-midi, randonnée dans la superbe et sauvage vallée de la Krka.

Ribnica et le lac de Cerknica

Ribnica est un petit village slovène réputé pour son artisanat et ses objets en bois. Avant de vous rendre au célèbre lac de Cerknica [image: ], visite au château de Sneznik.

Postojna

Site touristique majeur, le village est célèbre pour sa grotte et son château. En matinée, visite de la grotte pour observer le fameux protée (animal atypique vivant dans les souterrains). L’après-midi consacré à la découverte du château de Predjama ou des grottes de Skojcan.

Région du Karst

Direction le village médiéval de Stanjel, sans doute le plus typique et le plus beau de tout le Karst. Suite de la journée dans les haras de Lipicca. C’est ici que sont élevés les fameux chevaux blancs de race lipizzan de l’école d’équitation espagnole de Vienne.

Piran et l’Istrie

Fin de l’escapade slovène dans la petite ville de Piran [image: ]. Promenade au hasard dans les ruelles typiquement méditerranéennes ; visite des innombrables églises d’architecture vénitienne ou repos sur les rochers bordant la mer

Évasion sportive dans la nature slovène

En dépit de sa petite taille, la Slovénie présente une diversité de reliefs et de climats hors normes qui ont fait son environnement et façonné ses paysages. De la bucolique vallée de la Soča encaissée au cœur des massifs alpins et ses impétueux cours d'eau se prêtant parfaitement à la pratique du kayak, jusqu'aux épaisses forêts du massif du Pohorje, ou encore les falaises calcaires bordant le littoral, les amoureux de nature et de randonnée y trouveront leur compte !   

Vallée de la Soča 

La vallée de la Soča est une belle introduction aux paysages slovènes et ravira les adeptes de sensations fortes. La remontée de la vallée se fait au rythme des changements de couleurs de la rivière et tous les tons de bleu y passent ! Célèbres pour ses fougueux courant, la Soč�a attire à la belle saison bon nombre d'amateurs de rafting, kayak, canyoning et hydrospeed. Bovec [image: ], concentrant nombre de prestataires, est un bon point de départ pour ces activités, mais est aussi célèbre pour sa station de ski Kanin, l'un des principaux centres de ski de randonnée du pays.  

Parc national du Triglav - versant ouest

Direction Trenta, village situé au pied des Alpes Juliennes depuis lequel on accède au parc national du Triglav – le seul de Slovénie et l'une des plus vastes réserves naturelles d'Europe –, au cœur duquel culmine le plus haut sommet du pays, le mont Triglav et ses 2 864 mètres. Si la randonnée et le VTT sont les activités reines dans l'ensemble du parc, l'ascension du Triglav s'apparente plus à une épreuve à laquelle seuls les marcheurs les plus expérimentés s'essaieront, de juin à octobre uniquement. À noter que Kranjska Gora [image: ], au nord du parc, est un haut lieu du ski en hiver.

Parc national du Triglav - versant est

Depuis le centre du parc, on rejoindra Bohinj [image: ] via l'un des  nombreux sentiers balisés qui, ici encore, s’adressent principalement aux randonneurs ayant de la bouteille. Des routes secondaires desservant des petits hameaux proposent également de formidables itinéraires balisés pour les cyclistes. L'arrivée au lac Bohinj [image: ], au sud-ouest du parc, est un moment magique ! La station de Vogel est par ailleurs réputée en matière de ski de randonnée. 

Massif des Karawanken

En poursuivant sa route vers l'est, on pénètre dans le massif des Karawanken, une chaîne montagneuse de 120 km de long faisant office de frontière avec l'Autriche. Plus sauvage et moins touristique que son célèbre voisin le Triglav, le massif recèle de nombreux trésors comme la majestueuse vallée de Logar, le haut plateau de Velika Planina [image: ], et les eaux limpides la Savinja, soit autant de terrains de jeux pour les sportifs ! Après une journée bien active, on trouvera refuge dans l'une des nombreuses fermes touristiques éparpillées sur le territoire. 

Massif du Pohorje

Aux abords de Maribor [image: ], seconde ville slovène, les paysages se font plus doux et verdoyants, et les reliefs apaisés du massif du Pohorje sont parcourus de chemins forestiers qui conviendront tout à fait aux promeneurs occasionnels. Lorsque la neige est de la partie néanmoins, Maribor [image: ] se transforme en véritable capitale de la glisse, organisant bien souvent des épreuves de Coupe du monde. 

Le Karst et la grotte de Postojna 

En prenant la route du sud-ouest, les influences méditerranéennes se font sentir dans le Karst. La région est célèbre pour le nombre de grottes et souterrains qu’elle renferme, dont les plus connus sont ceux de Postojna [image: ] et de Škojcan. La particularité du sous-sol a engendré une curiosité naturelle : le lac saisonnier de Cerknica [image: ], qui apparaît et disparaît selon les précipitations.

L'Istrie slovène

L’Istrie slovène, qui occupe le littoral dans le sud-ouest du pays, est résolument méditerranéenne. Les vignes de l’arrière-pays, les falaises calcaires de Strunjan et les marais salants de Secolvje sont là pour le rappeler. On aura ici tout le loisir de pratiquer la randonnée, à pied ou à vélo, mais aussi de s'adonner aux joies des activités nautiques comme la voile ou la pêche sportive, le tout dans un cadre idyllique.  

Pèlerinage œnologique en terre slovène 

La vigne a été ici introduite il y a quelques millénaires par Illyriens et Celtes, avant d’être cultivée par Romains et Slaves. La légende dit même que du côté de Maribor [image: ], la plus vieille vigne au monde donnant encore du raisin pousserait encore ! Le pays produit à présent quelque 100 millions de litres par an d’un vin de qualité. Circuit à travers les trois régions viticoles slovènes.  

Région du Primorska : Goriška Brda

Depuis l'Italie, on pénètre dans la fertile région viticole de Primorska, réputée pour ses vins secs et puissants. Goriška Brda constitue une première étape naturelle en ceci qu’on y trouve la plus vaste cave de Slovénie, à Brda, regroupant les productions familiales de la ville. Les blancs sont de cépages rebula, chardonnay et sauvignon ; les rouges, de type merlot et cabernet sauvignon. Nuit en auberge au-dessus de la cave, dans la célèbre la maison Morel-Kabaj.   

Région du Primorska : Vallée de Vipava

Avant de quitter Goriška Brda, étape au domaine Movia chez le vigneron Aleš Kristan, pour goûter à quelques douceurs de l’un des plus fameux professionnels du vin slovène. Puis direction Vipava et sa vinothèque concentrant la production des 170 vignerons de la vallée. On y découvrira des cépages locaux comme le zelen, la klarnica ou la pinela.        

Région du Primorska : Le Karst

Direction Sečana pour faire connaissance avec l’un des vins les plus singuliers de Slovénie : le teran. Cultivé uniquement dans la région du Karst et à sa terre rouge, le puissant teran est issu du cépage refošk et affiche une forte concentration en anthocyanes. La dégustation a lieu sous les voûtes de la cave de Vinakras, datant de 1861, qui propose également le teranton, un vin ancien, et du mousseux du Karst.        

Région du Primorska : l'Istrie slovène

En rejoignant Koper [image: ] et le littoral slovène, on aura l’occasion de visiter la Maison du Refošk, administrée par la cave Vina Koper (en charge de la vinification des vins d’Istrie), réputée pour son vin de cépage blanc malvazija, mais aussi pour son rouge d’origine refošk. Sur votre chemin vous croiserez un immense tonneau de bois d’une contenance de plus de 400 hectolitres !  

Ljubljana 

Certes, Ljubljana [image: ] et sa région n'est pas une zone vinifère, mais la capitale abrite un nombre impressionnant d'excellentes vinothèques et de bonnes adresses où combiner plaisirs de la table et dégustation œnologiques. A cela s'ajoute un joli panel d'évènements autour du vin émaillant l'année, comme la Route du Vin de Ljubljana [image: ] et le très ancien salon international Vino Ljubljana [image: ].  

Région du Podravje : Ptuj

Dans l'est du pays s'étend la prestigieuse région viticole du Podravje, mondialement réputée pour ses vins blancs raffinés. Une halte dans la plus ancienne cave du pays, à Ptuj [image: ], constitue une bonne introduction à l'histoire vinicole de l'est slovène. Après une visite égayée de spectacles sons et lumières, on goûtera à de très bons vins blancs de cépage welschriesling, šipon, riesling et chardonnay. 

Région du Podravje : Gornja Radgona

C'est à Gornja Radgona, située le long de la frontière autrichienne, que l'on se rendra pour en apprendre davantage sur les origines du tout premier vin effervescent de Slovénie. La visite de la cave Radgonske Gorice s'avère ici une étape incontournable, ainsi que celle de la Maison du vin mousseux. On pourra également prévoir une embardée au milieu des vignes, à bord du petit train touristique. 

Région du Podravje : Maribor

Rendez-vous à Maribor [image: ], deuxième ville slovène, également connue pour accueillir la plus vieille vigne au monde – plus de 400 ans de bons et loyaux services ! – continuant à donner du vin. En plus de cette étonnante attraction touristique, Maribor [image: ] abrite la cave Vinag qui déploie plus de 2,5 km de galeries sous les rues de la ville. Visite et dégustations recommandées !        

Région du Podravje : Jarenina

À 30 minutes au nord de Maribor [image: ] trône le manoir de Dveri Pax, dans la petite ville de Jarenina, célèbre pour sa splendide cave voûtée qui fut jadis celle d'un monastère. Voici une occasion parfaite de faire l'expérience d'une dégustation d'excellents vins vendangés à la main, mais aussi de goûter à quelques blancs secs, maturés ou de vendanges tardives.   

 Région du Posavje : Krško

La troisième région viticole slovène, le Posavje, s'étirant dans le sud-est du pays, le long de la rivière Sava, est considérée comme celle du vin traditionnel slovène : le cviek, mélange de vin rouge et blanc, faible en alcool et réputé bon pour la santé. Pour se familiariser avec cette particularité et avec l'histoire de la zone de la Dolenjska, on fera une escale au château de Krško et dans sa jolie cave.        

 Région du Posavje : Brežice

Non loin de la frontière croate, on trouve la charmante ville de Brežice [image: ] qui présente l'avantage d'abriter une superbe vinothèque ô combien achalandée, étape on ne peut plus recommandée pour se faire une idée du vaste potentiel des vins du Posavje. C'est en outre un parfait point de départ pour planifier visites guidées et itinéraires viticoles à travers le sud-est slovène.  

 Région du Posavje : Bela Krajina

L'ultime étape de ce pèlerinage œnologique nous mènera dans la région de Bela Krajina, lovée dans l'extrême sud-est du pays. La star est ici un vin nommé Metliška Č�rnina, fruit d'un assemblage de divers vins rouges locaux. Notons que sur toute la largeur du territoire du Posavje, il est possible de loger dans des maisonnettes de vignerons trônant au-dessus des champs de vignes, appelées zidanica.        




Pratique


Pratique

Se repérer / Se déplacer


[image: ]De l’aéroport au centre-ville

Ljubljana est le seul aéroport international d’envergure qui accueille des vols essentiellement intra-européens. Quelques vols saisonniers et régionaux jusqu’à Maribor. La plupart des grandes capitales européennes sont ainsi reliées à la Slovénie.

Depuis la France, le trafic s’est densifié après la faillite surprise de la compagnie nationale Adria Airways en novembre 2019. Air France est en situation de monopole et a renforcé son nombre de vols au départ de Paris, passant de 6 à 13 chaque semaine.

Autre alternative intéressante : un vol au départ des grandes villes de France jusqu’à Venise, ville à partir de laquelle il est relativement aisé d’atteindre la Slovénie – 1h20 de route jusqu’à la frontière et 2h30 jusqu’à Ljubljana en voiture de location, taxi partagé comme Goopti ou en car de tourisme type Flixbus.

[image: ] Rejoindre le centre-ville de Ljubljana depuis l’aéroport : quelques systèmes de navettes en car pas toujours efficaces. La meilleure solution est de passer par le prestataire Goopti : service satisfaisant, compter entre 9 et 12 € en fonction du nombre de passagers. En taxi traditionnel, il faut compter 35 €.

[image: ] Rejoindre le centre-ville de Maribor depuis l’aéroport : un train par heure en Orehova Vas (station située à proximité de l’aéroport) et la gare centrale de Maribor : le trajet dure une dizaine de minutes et ne coûte que 1,50 €. En taxi, il faut compter une vingtaine d’euros.


[image: ]Arrivée en train

Un réseau vieillissant, complexe et plutôt lent. Vous l’avez compris, l’option ferroviaire n’est pas envisageable pour accéder au territoire slovène. Toutefois, une fois sur place, il est possible de se déplacer en train à condition de bien avoir étudié la question auparavant. Des zones peu ou pas desservies, un grand manque de trains express, des prix bas mais des trajets longs en raison d’arrêts incessants dans de nombreuses localités. Le réseau est quand même plus moderne et moins perfectible à l’est du pays.


[image: ]Transports en commun

Il est possible d’arriver en Slovénie en car depuis l’Italie, l’Autriche, l’Allemagne, la Croatie, la Serbie et la Hongrie. Les trajets sont assez longs mais économiques. Une fois dans le pays, le réseau de bus est plutôt bon et permet de se déplacer à moindre coût. Toutefois, certains sites naturels sont situés trop loin des axes routiers et il ne vous sera possible de les visiter qu’à condition d’avoir un véhicule personnel. De ville à ville, les trajets sont efficaces bien que les arrêts demeurent nombreux et que la fréquence soit un peu faible lors de la moyenne et de la basse saison.


[image: ]En voiture

Une distance de 1 250 km sépare Paris de Ljubljana. La façon la plus rapide de vous rendre en Slovénie au départ de la capitale française est de passer à proximité du Luxembourg, par Stuttgart, Munich, Salzbourg, pour arriver enfin à Ljubljana, après une douzaine d’heures de route (sans les arrêts !). Au départ de Lyon, comptez 930 km et 8h30, en passant par Turin, Milan, Vérone, Venise, Trieste et Ljubljana. Pour calculer précisément votre itinéraire, consultez les sites www.viamichelin.fr, www.mappy.fr ou www.google.fr/maps.

[image: ]  Le prix des carburants est unique, mais soyez prévoyant si vous roulez au sans-plomb 98 ou au super, le nombre de stations est plus limité. Les tarifs sont à peine inférieurs aux tarifs français.

[image: ]   Autoroutes. Petit pays, mais beau réseau. La Slovénie atteint près de 700 km d’autoroutes et de voies rapides, et le programme est quasiment achevé. Le premier tronçon – Vhrnika-Postojna – date de la Yougoslavie socialiste, inauguré à la fin de l’année 1972.

De Ljubljana vers le tunnel de Karawanken, au nord-est, la section entre le nord de Kranj et les abords de Jesenice est par exemple terminée. En direction du littoral slovène, l’autoroute est achevée et désengorge ainsi la route nationale en été. L’Italie est désormais joignable via Sežana, Nova Gorica ou Jesenice, et la Hongrie au nord-est en passant par Murska Sobota.

Un autre tronçon en direction du sud-est, qui permet de rallier la Croatie via Brežice, est terminé. Enfin, Ljubljana-Maribor d’une seule traite via l’autoroute est désormais possible. La Slovénie dispose désormais d’un beau réseau d’autoroutes. L’ensemble des routes dépasse 6 000 km. La vitesse est limitée à 130 km/h. La généralisation de la vignette fait que l’on ne s’arrête plus aux barrières de péages, mais on doit les passer à la vitesse limite de 40 km/h.

[image: ] Péages. Sur les autoroutes et au tunnel de Karawanken, passage frontalier avec l’Autriche au nord de Jesenice. Si vous vous rendez en Slovénie via l’Allemagne et l’Autriche, vous n’aurez pas à bourse délier sur les autoroutes allemandes, gratuites, mais il faut acquitter un droit de passage à Sankt Michaël en Autriche (11 €) et au tunnel de Karawanken (7,20 €). Pour rejoindre Ljubljana depuis Jesenice : 3 €. N'oubliez pas d’acquérir une vignette pour circuler sur les autoroutes en Autriche, vendue à l’entrée du territoire. Plusieurs formules : validité pour 10 jours (8,90 €), 2 mois (25,90 €). Idem pour circuler en Slovénie : vignette obligatoire (15 € pour 7 jours, amende de 150 € payable sur place ou 300 € à partir du lendemain…).

[image: ] Pour conduire une voiture en Slovénie, il vous sera demandé votre permis de conduire et vous devrez (si ce n’est pas déjà fait) souscrire une assurance internationale routière.

[image: ]   Conduite. Sur les grands axes routiers (Jesenice-Ljubljana), la police veille, mais est plutôt moins présente qu’en France. Sur les voies rapides, la vitesse est limitée à 100 km/h, sur les routes secondaires (régionales) à 90 km/h et en agglomération à 50 km/h. Le taux d’alcoolémie autorisé est de 0,5 %. Pour les chauffeurs professionnels, ce taux est ramené à zéro. Il faut impérativement allumer vos feux en circulant de jour, sinon vous êtes passible d’une amende. L’information est indiquée à l’entrée du territoire sur panneau, vous n’avez donc aucune excuse en venant par voie terrestre. La conduite des Slovènes est contrastée… Piéton respectueux et vertueux comme son voisin germain du Nord, il oublie parfois les règles de la bienséance derrière son volant. Sa conduite peut être indisciplinée, sportive et individualiste.

[image: ]   En cas de panne, appeler la Fédération automobile slovène au numéro 1987. AMZS assure assistance et remorquage 24h/24. www.amzs.si

[image: ]   Info trafic : 1970.

[image: ]  Attention, depuis 2008 les deux-roues et les véhicules de moins de 3,5 t doivent se munir d'une vignette pour rouler sur les autoroutes et voies rapides de Slovénie. Celle-ci peut s'acheter dans les péages ou les stations-service frontalières ainsi que dans les tabacs et bureaux de poste et doit être collée sur le pare-brise. Le tarif hebdomadaire pour une voiture (classe 2A) est de 15 €, mensuel de 30 € et annuel de 110 €. Les amendes varient de 300 à 800 €, les contrôles sont fréquents et ça ne rigole pas. Les contrôleurs sont autorisés à confisquer tous les documents des contrevenants jusqu’à ce que l’amende soit payée. Pour toutes infos complémentaires, s'adresser localement à la DARS de 6h30 à 20h ✆ 080 15 03 ou +386 1 518 83 64. Site Internet : www.dars.si

[image: ]  L’auto-stop sera une école de patience. Surtout que l’été venu, nombreux sont ceux qui tentent leur chance aux sorties de Ljubljana vers la mer.

Les phrases clés

 

Bonjour, comment puis-je me rendre à…
Pozdravljeni, kako lahko pridem do ...
 

Est-ce loin à pied ? Y a-t-il le métro ou un bus... pour y aller ?
Je daleč za iti peš? Lahko vzamem podzemno ali avtobus, ki me bo pripeljal tja?
 

Pouvez-vous me montrer cet endroit sur la carte s’il vous plait ?  
Mi lahko, prosim, ta kraj pokažete na zemljevidu?
 

Où puis-je acheter les tickets de transport ? Est-ce que je peux payer en carte de crédit ?
Kje lahko kupim karte za javni prevoz? Lahko plačam s kreditno kartico?
 

Où est la sortie ? A gauche, à droite ou tout droit ?
Kje je izhod? Levo, desno ali naravnost?
 

Je suis perdu et je suis en retard, s’il vous plait, aidez-moi ! Merci beaucoup !
Zamujam in ne vem točno, kje sem, mi lahko, prosim, pomagate! Najlepša hvala.  
 




Pratique

A voir / A faire


[image: ]Horaires

En général, les musées, sites culturels et/ou naturels payants sont ouverts et accessibles au public entre 10h et 18h, du mardi au samedi. En basse et moyenne saison, certains lieux ferment leurs portes plus tôt. L’affluence est également nettement plus importante lors des vacances scolaires. Les jours de fermeture sont souvent le dimanche et le lundi, parfois le samedi après-midi dans les petites villes.


[image: ]A réserver

Hors saison, peu de choses sont à réserver hormis les sites naturels dont certains ne sont ouverts que sur réservation préalable. C’est notamment le cas de certaines visites guidées dans des grottes. En haute saison, les sites classés Unesco doivent impérativement faire l’objet d’une réservation, sinon vous risquez fort de ne pas pouvoir visiter les sites le jour souhaité.


[image: ]Budget / Bons plans

Pour la visite des musées, n’oubliez pas votre carte d’identité ou celle de votre enfant. Des réductions existent en fonction de l’âge, mais aussi de la situation professionnelle et sociale. Généralisation en cours de la réduction étudiante : n’oubliez pas votre carte. Les sites culturels ont une politique de tarification assez similaire à celle de la France, à la différence qu’ici, la gratuité est rare. À Ljubljana, optez pour le Ljubljana Pass 72h à 45 € qui vous permet de visiter gratuitement vingt musées, d’emprunter les transports en commun, de bénéficier d’une balade sur la Ljubljanica et d’une entrée gratuite au zoo.

[image: ] Urbana vous permettra de découvrir les plus célèbres curiosités aux meilleurs tarifs. Elle est en vente auprès des centres d'informations touristiques et dans les tabacs – mais aussi dans les tout nouveaux Urbanomat, des distributeurs installés dans divers points de Ljubljana, au prix de 2 €. Elle vous assure l'accès libre aux curiosités les plus marquantes, soit les galeries, musées, châteaux, jardin botanique, zoo ; visites guidées de la ville ; trajets gratuits en bus urbains, petit bateau, petit train touristique et funiculaire du château (le nombre de trajets est illimité tant que la carte est valide) ; 4h de location vélo gratuites. On paie même son parking avec.


[image: ]Les événements

Ils sont nombreux, souvent axés sur la tradition, notamment en zone rurale. Il y en a absolument pour tous les goûts et chaque mois de l’année : événements sportifs (épreuves de coupe du monde de ski alpin), carnavals hauts en couleur, festivals de musique, de gastronomie, de viticulture, de films, de littérature, etc.


[image: ]Visites guidées

On en trouve beaucoup via les offices de tourisme qui proposent des parcours initiatiques ou thématiques, notamment dans les villes principales du pays. Très bon réseau de viticulture qui permet de découvrir la variété du savoir-faire des vignerons slovènes. Quelques greaters également dans les sites touristiques à haute valeur ajoutée.

Les phrases clés

 

Bonjour, puis-je avoir deux entrées adultes et un enfant s’il vous plait ?
Dober dan. Lahko dobim dve karti za odrasla in dve karti za otroka?
 

Le tarif enfant est jusqu’à quel âge ? Et pour les seniors, est-ce qu’il y a une réduction ?
Do katere starosti se še oseba šteje za otroka? Imate kakšen popust za upokojence?
 

Est-ce qu’il y a des visites guidées en français ou un audioguide ? 
Je vodeni ogled na voljo v francoščini ali preko avdio vodiča?
 

Combien de temps faut-il pour faire la visite ?
Kako dolgo traja obisk?
 

J’ai du mal à monter les escaliers, avez-vous un ascenseur ?
Težko hodim po stopnicah, imate morda dvigalo?
 

Excusez-moi, pouvez-vous me dire où sont les toilettes ? Merci beaucoup. 
 Oprostite, mi lahko poveste, kje je stranišče? Najlepša hvala.
 




Pratique

Se régaler


[image: ]Horaires

Ils sont assez similaires à ceux que l’on connaît en France. Pour le déjeuner, les restaurants sont généralement ouverts de midi à 14h30, pour le dîner, entre 19h et 22h. Les auberges, quant à elles, servent en continu de 11h à 22h. Les établissements sont souvent fermés le lundi et le dimanche, hormis dans les plus grandes villes. 


[image: ]Budget / Bons plans

Il existe quatre grands types d’établissements en Slovénie. On peut les classer par catégories de prix. L’okrepcevalnica permet de manger simplement, sur le pouce avec des plats à partir de 5 €. La gostilna offre des plats traditionnels souvent rustiques, avec des plats autour de 10 €. La gostisce, sorte d’auberge plus haut de gamme, sert des plats plus élaborés qui vous coûteront en moyenne une douzaine d’euros. Enfin, le restavracija, véritable restaurant, proposera des mets plus nobles et plus recherchés avec des prix atteignant parfois 15/20 € pour un plat principal. Toutefois, le budget varie en fonction des régions, de la réputation d’un établissement et de la qualité de sa cuisine.


[image: ]En supplément

Le pain est inclus sur la plupart des tables. Il en est de même pour le couvert et pour l’eau qui est toujours gratuite et systématiquement servie avec le café. Une TVA sur la restauration existe en Slovénie si bien que les pourboires, bien que conseillés lorsqu’une adresse vous a séduit, n’est pour autant absolument pas obligatoire.


[image: ]C’est très local

[image: ] Spécialités des Balkans, les bureks sont une sorte de friand. On les trouve au fromage frais, à la viande, à la pizza ou aux épinards. De nouvelles versions sucrées existent désormais. Bon marché et roboratifs, ils combleront parfaitement un petit creux. Ils sont bien entendu vendus dans les petits fast-foods de Ljubljana. Les plus courus de la ville, et sans doute les meilleurs, sont ceux d’Olimpija et de Nobel qui se disputent le marché depuis bien longtemps. Le principal avantage est qu’ils sont tous les deux ouverts à toute heure de la journée et de la nuit. Parfait pour les couche-tard ou les lêve-tôt ! Une portion de burek vous coûtera la modique somme de 2 €.

[image: ] Sur la côte, ne vous étonnez pas de recevoir une petite coupelle de fleur de sel de Piran en début de repas. C’est la tradition dans les bons établissements du littoral.


[image: ]Enfants

Ils sont les bienvenus partout à Ljubljana et dans tout le pays même si des menus spéciaux ne leur sont pas toujours dédiés.


[image: ]Fumeurs

Les fumeurs sont bien tolérés en terrasse.


[image: ]Les attrape-touristes

Les quelques établissements qui procèdent au rabattage de touristes dans les lieux plus visités sont à éviter.

Les phrases clés

 

Bonjour, je voudrais réserver une table pour deux personnes pour ce midi ou ce soir. 
Pozdravljeni. Rad bi rezerviral mizo za dva za danes v času kosila ali za zvečer.
 

Avez-vous un menu en français ou en anglais ?
Je jedilni list na voljo tudi v francoskem ali angleškem jeziku?
 

Je suis végétarien, y a t-il des plats sans viande ?
Sem vegetarijanec. Imate na meniju kakšne brezmesne jedi?
 

Je n’ai vraiment plus faim mais avez-vous une carte des desserts ?
Trenutno ne bi, ampak a lahko vseeno vidim še vaš meni s sladicami?
 

Puis-je avoir l’addition s’il vous plait ? Je peux payer par carte ou en espèces ? 
Prosim, lahko dobim račun? Lahko plačam s kartico ali le z gotovino?
 

C’était très bon, nous reviendrons. Merci et à bientôt. 
Izvrstno je bilo. Zagotovo se še vrnem. Hvala lepa, se vidimo.
 




Pratique

Faire une pause


[image: ]Horaires

Large amplitude horaire. Les établissements sont le plus souvent ouverts entre 7h et 23h en semaine, jusqu’à 1h le week-end. Souvent fermés le dimanche. Forte affluence en fin de journée : les Slovènes apprécient de pouvoir de se poser en terrasse après le travail. Happy hours souvent proposées entre 17h et 20h.


[image: ]Budget / Bons plans

Le café vous coûtera entre 0,90 € et 1,50 € selon les établissements. Il sera toujours accompagné d’un verre d’eau gratuit. Vous devrez débourser entre 1,90 € et 2,70 € pour une pinte de bière locale, entre 1,50 € et 5 € pour un verre de vin, entre 2 € et 3 € pour un Coca Cola.


[image: ]A partir de quel âge

Seul l’alcool est interdit aux mineurs de moins de 18 ans. Les enfants sont les bienvenus hormis cela.

Les phrases clés

 

Bonjour, quelle est la spécialité de la maison ? Nous voulons découvrir.
Dober dan. Kakšne specialitete imate? Radi bi jih poskusili. 
 

Avez-vous de la place en terrasse ?
 Je kaj prostora na terasi?
 

Quel est votre nom ? Je m’appelle…  Ravi de vous rencontrer ! 
Kako vam je ime? Sem ... Me veseli!
 

A votre santé ! Zut, j’ai renversé mon verre… pouvez-vous m’aider ? 
Na zdravje! Ojoj, polil sem svojo pijačo. Mi lahko pomagate?
 

C’était très bon. Nous allons reprendre la même chose s’il vous plait. 
Bilo je zelo slastno. Še enkrat bi radi naročili isto, prosim.
 




Pratique

(se) faire plaisir


[image: ]Horaires

Les magasins ouvrent relativement tôt, à partir de 7h pour les supermarchés et de 8h pour les magasins de mode. Le week-end est très respecté en Slovénie, vous ne trouverez des magasins ouverts que le samedi matin en zone rurale, toute la journée en zone urbaine. Ljubljana connaît depuis peu une augmentation importante de l’ouverture de ses magasins le dimanche.


[image: ]Budget / Bons plans

Concernant l’alimentation, les prix constatés sont 15 % inférieurs aux prix français. Pour ce qui est du prêt-à-porter, de l’électroménager ou des équipements de loisirs, les tarifs sont sensiblement les mêmes.


[image: ]Soldes

Deux périodes de soldes de deux semaines, en janvier et en août.


[image: ]C’est très local

Il existe de nombreuses boutiques de créateurs et d’artisans locaux dans les grandes villes comme dans les petites communes. N’hésitez pas à pousser leurs portes pour rapporter des souvenirs authentiques !

Les phrases clés

 

Bonjour, c’est superbe, mais combien ça coûte ? 
 Pozdravljeni. Prelepo je, koliko pa stane?
 

Vous auriez ma taille ? Où se trouvent les cabines d’essayage ?
 Imate tudi mojo velikost? Kje so garderobe?
 

Est ce que je pourrai vous le rapporter et l’échanger si ça ne va pas ?
Lahko oblačilo zamenjam, če mi ne bo prav?
 

J’ai trop dépensé aujourd’hui, pouvez-vous me faire une réduction sympa ?
Danes sem že ogromno zapravil. Lahko dobim kak popust?
 

Je prendrai celui-ci. Pouvez-vous me faire un paquet cadeau ?
Vzel bom tole. Lahko zavijete kot darilo?
 

Vous prenez la carte de crédit ? Où puis-je trouver un distributeur de billets ?
Sprejmete kreditno kartico? Kje lahko najdem bankomat?
 




Pratique

Bouger & Buller


[image: ]Budget / Bons plans

Tout dépend de l’activité. L’avantage, c’est qu’elles sont nombreuses en Slovénie. Sports d’hiver (compter une trentaine d’euros pour un forfait journée dans une station moyenne), sports d’eaux vives (compter entre 50 et 75 €), spéléologie (entre 10 et 20 €), sports aquatiques (plongée à partir de 60 €) et bien entendu énormément de sentiers pédestres en zone forestière, parfaits pour pratiquer le VTT (25 € la journée), le jogging ou la cueillette des champignons à l’automne.


[image: ]C’est très local

L’observation des ours ou des loups, des sites naturels qui se présentent comme de gigantesques et inspirants terrains de jeux, tyrolienne de plusieurs kilomètres, etc.


[image: ]Vos papiers svp

Ils peuvent être nécessaires pour certaines activités sportives : accès à certaines grottes, escalade sur glace, plongée, etc.


[image: ]A réserver

Les visites guidées de grottes en basse et en moyenne saison et, de façon générale, l’ensemble des activités de plein air sont parfois conditionnées au nombre de participants et aux conditions météorologiques.


[image: ]Les événements

Épreuves de coupe du monde du ski alpin à Kranjska Gora en janvier et à Pohorje en mars, épreuves internationales de saut à ski à Planica, marathon de Ljubljana en octobre, plusieurs clubs sportifs à suivre également comme le RK Celje (handball), le NK Maribor (football) ou encore l’Olimpija Ljubljana (basket-ball).


[image: ]Les attrape-touristes

Le plus simple pour les éviter est de passer par les centrales de réservations via les sites officiels des différents prestataires.

Les phrases clés

 

Bonjour, comment puis-je me rendre à… ? Est-ce loin ?
Pozdravljeni, kako lahko pridem do ... - Je daleč?
 

J’aimerais aller courir. Il y a un coin sympa pour cela dans la ville ? 
Rad bi šel teč. Je kakšna res lepa trasa za tek po mestu?
 

J’adore cuisiner. Savez-vous où je peux trouver des cours de cuisine ?
Obožujem kuhanje. Mogoče veste, kje bi se lahko udeležil tečaja kuhanja?
 

Vous pourriez m’indiquer une salle de sport pas très loin ?
 Mi lahko poveste, kje je najbližji fitnes?
 

Quel est le sport national ?
Kaj je vaš nacionalni šport?
 

Pensez-vous que nous pourrions voir cela ou même participer ?
Kje pa bi si ga lahko ogledali ali pa se celo sami preizkusili v njem?
 




Pratique

Sortir


[image: ]Horaires

Pour les clubs et discothèques, les établissements ouvrent leurs portes à partir de 23h et généralement jusqu’à 5h. Affluence importante à partir de 1h. Elles ne sont pas forcément ouvertes tous les jours, mais plutôt du jeudi au samedi inclus.


[image: ]Budget / Bons plans

Entrées généralement gratuites ou à des prix modiques. Les tarifs des consommations sont évidemment plus élevés qu’en journée, mais pas hors de prix non plus. Compter 7 € pour un cocktail, 5 € pour une pinte.


[image: ]A réserver

Il est conseillé de réserver pour les concerts parfois, les festivals toujours.


[image: ]Transports nocturnes

Ils sont limités aux grandes villes comme Ljubljana ou Maribor avec des bus de nuit en fin de semaine. Sur la côte, possibilité de se déplacer en soirée en car pendant la haute saison.


[image: ]A partir de quel âge

Accès interdit aux mineurs pour les boîtes de nuit. Carte d’identité obligatoire.


[image: ]C’est très local

Dresscode assez souple, mais variable selon la fréquentation et le genre musical plébiscité par les établissements.


[image: ]Fumeurs

En extérieur ou dans un fumoir dédié dans l’enceinte de l’établissement.

Les phrases clés

 

Bonsoir, comment puis-je me rendre à…
Dober večer, kako lahko pridem do ...
 

Est ce que cet endroit est tranquille ? Il n’y a pas de problème de sécurité ?
 Je to miren kraj? Obstajajo kakšne težave glede varnosti?
 

J’aimerais voir un spectacle typique ! Qu’est-ce qu’il y a en ce moment ?
 Rad bi si ogledal tradicionalno predstavo. Kaj je trenutno na sporedu?
 

Je ne comprends pas… pouvez-vous répéter s’il vous plait ? Merci.
Ne razumem, lahko, prosim, ponovite. Hvala lepa.
 

Est-ce que je peux vous offrir un verre ? Quel est le meilleur cocktail de la maison ?
Vam lahko kupim pijačo? Kaj je najboljši hišni koktejl?
 

 J’ai la gueule de bois, auriez-vous quelque chose pour que j’aille mieux ?
Malo preveč sem popil. Imate morda kaj, kar bi pomagalo pri glavobolu?
 




Pratique

Se loger


[image: ]Budget / Bons plans

Il existe de nombreux types d’établissements. Le moins cher sera le camping (compter une quinzaine d’euros par personne pour un emplacement en haute saison). Une alternative plus citadine peut être l’auberge de jeunesse où on vous proposera un lit en dortoir pour une vingtaine d’euros. En zone rurale, la gostilna présentera souvent l’avantage d’une offre satisfaisante de bed & breakfast. Pour ce qui est des hôtels, il existe trois grandes gammes de prix. Commençons par l’hôtel économique, simple, sans artifice, souvent un peu excentré des centres-ville (compter une soixantaine d’euros par nuit en moyenne). Continuons par l’hôtel de charme qui présente un meilleur confort et une meilleure situation géographique bien souvent (compter une centaine d’euros par nuit en moyenne). Terminons enfin par l’hôtel de luxe pour lequel il faudra débourser un minimum de 150 € en haute saison mais qui proposera des équipements et des prestations haut de gamme. Les prix varient en fonction des saisons touristiques, toutefois très variables sur le petit territoire slovène. Des réductions existent parfois sur des séjours de plusieurs nuitées.


[image: ]A réserver

Mieux vaut réserver son hébergement quel que soit le cas de figure ! Évidemment, ce conseil ne vaut pas pour toutes les périodes et en basse saison, il est assez aisé de trouver une chambre pour le soir même. Toutefois, il faut s’y prendre bien en amont si vous avez une idée précise de votre logement favori pour vos prochaines vacances. À Ljubljana, quelle que soit la période de l’année, sur la côte entre juin et septembre, en montagne entre décembre et mars.


[image: ]C’est très local

Le meilleur plan local en matière d’hébergement est sans nul doute la ferme touristique qui permet de vivre une expérience enrichissante en matière de découverte humaine et sociale. Par ailleurs, les chambres triple et quadruple existent encore assez largement en Slovénie et permettent de réduire le coût global du séjour. Enfin, n’hésitez pas à demander au personnel de votre hébergement s’il loue des vélos, il s’agit d’une pratique courante dans ce pays eco-friendly.


[image: ]Pour les gourmands

La plupart des hébergements en zone rurale proposent une offre de restauration sur place. La qualité des prestations est variable et on ne peut que vous conseiller de nous lire pour éviter une mauvaise surprise. Au petit déjeuner, on constate un effort de plus en plus visible à promouvoir des produits locaux, du terroir et moins industriels. Si vous voulez goûter un vrai petit déjeuner slovène, rendez-vous dans une ferme touristique !


[image: ]Fumeurs

Les chambres sont toujours non fumeurs, comme le veut la législation européenne.

Les phrases clés

 

Bonjour, avez-vous de la disponibilité pour une chambre double pour ce soir ou demain soir ?
 Pozdravljeni. Je danes zvečer ali jutri na voljo kakšna dvoposteljna soba?
 

Avez-vous un code wifi… les enfants ne tiendront pas sans ! 
Mi poveste kodo za brezžično omrežje ... sicer se bo mojim otrokom kar zmešalo!
 

C’est bruyant, est ce que je peux changer de chambre ?
Hrupno je. Lahko zamenjam sobo?
 

Jusqu’à quelle heure est-ce que nous pouvons aller à la salle de sport et à la piscine ?  
Kdaj se zapreta bazen in fitnes?
 

Est-ce que je peux laisser mon bagage et revenir plus tard le récupérer ?
Lahko tu pustim svojo prtljago in jo kasneje poberem?
 

Est-ce que vous pouvez nous appeler un taxi ? Merci beaucoup. 
Nam lahko pokličete taksi? Najlepša hvala.
 




Pratique

Vie quotidienne


[image: ]Allo ?

[image: ] Pour appeler de Slovénie vers la France, composez le +33 suivi du numéro de votre correspondant sans le 0.

[image: ] Pour appeler de France vers la Slovénie, composez le + 386 (code pays) suivi du numéro de votre correspondant sans le 0 initial.

[image: ] Un numéro slovène se décompose comme suit : un code régional à deux chiffres précédé du 0 puis suivi de 1, 2, 3, 4, 5 ou 7, un numéro local à 7 chiffres.

[image: ] Pour téléphoner d’une région à l’autre, composez le code régional dans son intégralité suivi des 7 chiffres du numéro local.

[image: ] Pour téléphoner au sein d’une même région, composez seulement les 7 chiffres du numéro local sans l’indicatif.


[image: ]Accessibilité

Beaucoup d'efforts sont faits pour les voyageurs handicapés, mais il en reste encore à faire. De fait, la Slovénie ne se distingue pas dans ce domaine et aucune vraie adaptation des infrastructures n'est proposée, bien que de plus en plus de restaurants et d'hôtels s'équipent d'accès adéquats.
 Voyager avec des enfants en Slovénie n'est pas plus difficile, ni facile, qu'en France. Les enfants suscitent généralement la sympathie des Slovènes. Des tarifs préférentiels sont souvent proposés dans l'hôtellerie, voire les restaurants. En outre, beaucoup de petites infrastructures leur sont destinées, à la mer en particulier.  


[image: ]Santé

Voici les coordonnées de deux médecins parlant le français à Ljubljana : 

[image: ] Docteur Barsos : 11 Gregorčičeva Ulica +386 1 242 07 14 

[image: ] Cabinet Zdravje : 18 Smoletova Ulica +386 1 438 82 17


[image: ]Urgences sur place

Pour contacter le SAMU ou les pompiers, un numéro unique, le 112.


[image: ]Sécurité

Pour contacter la police, il existe deux numéros : le premier est réservé aux urgences (113), le second aux dépôts de plaintes et aux informations (080 12 00).


[image: ]LGBTQ

Tiraillée entre deux mondes, l'un balkanique, particulièrement hostile à l'expression publique de l'homosexualité, et l'autre germanique, plus ouvert, la Slovénie accueille plutôt bien les homosexuels. Le mouvement gay et lesbien slovène fêtait d'ailleurs en 2014 ses trente ans. La Gay Pride est désormais une institution. Bien sûr, tout se passe surtout à Ljubljana. Le Kulturni centar Q a ouvert ses portes en 2009 (Masarykova 24, www.kulturnicenter.org). En outre, le site www.sloveniaforgaytravelers.com se charge justement de l'accueil des touristes gays.

Notons tout de même que le 20 décembre 2015, un référendum d'initiative populaire sur l'adoption d'une loi légalisant le mariage homosexuel n'a pas emporté l'adhésion de la population. Si le mariage entre personnes du même sexe n'est toujours pas autorisé en Slovénie, ce résultat est toutefois à tempérer puisque seuls 36 % des Slovènes se sont prononcés.


[image: ]Ambassade et consulats

L’ambassade et le consulat de France en Slovénie se situent à la même adresse, à Ljubljana au n° 1 de la Barjanska Cesta. L’ambassade s’occupe des relations diplomatiques bilatérales avec la Slovénie. Pour les urgences consulaires, en dehors des heures d’ouverture de l’ambassade entre 8h30 et 12h30, contactez le +386 41 724 542. Il existe également un consulat honoraire belge à Ljubljana qui dépend de l’ambassade de Belgique en Autriche ainsi qu’une ambassade de Suisse, également dans la capitale.


[image: ]Poste

Généralement ouvertes du lundi au vendredi de 8h à 18h, samedi de 8h à 12h.

Les horaires peuvent varier selon la taille de la localité. Dans les villages, il faut compter avec une première fermeture au cours de la matinée, une deuxième vers midi et une dernière dans l’après-midi, d’une durée de 30 minutes pour la pause déjeuner. Le courrier met quatre à cinq jours pour être acheminé en France. Si vous parlez anglais et si vous voulez des infos encore plus précises, tapez la localité sur le site www.posta.si.


[image: ]Médias locaux

Pour obtenir davantage d’informations sur la destination slovène, n’hésitez pas à consulter le site de l’office du tourisme de Slovénie « I Feel Slovenia » qui fournit de nombreux conseils d’itinéraires, de séjours thématiques, etc. Les sites municipaux d’offices de tourisme sont généralement bien élaborés à condition que l’anglais vous soit intelligible (par exemple, www.visitljubljana.com). Pour en savoir davantage sur l’actualité politique, économique et culturelle en Slovénie, le portail francophone « Le courrier des Balkans » est pertinent à consulter, tout comme le site anglophone « Slovenia Times ». Bon à savoir : les films sont toujours diffusés en version originale sous-titrée à la télévision slovène et la programmation fait souvent la part belle aux films français.

Les phrases clés

 

Bonjour, mon téléphone ne fonctionne pas, pouvez-vous m’aider s’il vous plait ?
Pozdravljeni. Moj telefon ne dela, mi lahko, prosim pomagate?
 

Je ne me sens pas bien, pouvez-vous m’amener à l’hôpital le plus proche ?
Ne počutim se dobro, me lahko odpeljete do najbližje bolnišnice?
 

Est-ce que vous  avez un médecin qui parle français ? 
 Je pri vas kak zdravnik, ki govori francosko?
 

Je viens de me faire voler mes papiers, où est le poste de Police le plus proche ?
 Ukradli so mi potni list. Kje je najbližja policijska postaja?
 

Est-ce un quartier dangereux ou je peux y aller sans crainte ? 
 Je to območje nevarno ali se lahko brez skrbi sprehajam?
 

Avez-vous des timbres pour une carte postale à envoyer en France ? C’est combien ?
 Ali imate kakšne znamke za razglednico za Francijo? Koliko to stane?
 






Découvrir

Partir à la découverte de la Slovénie, c’est prendre conscience que la nature fait parfois bien les choses. C’est déceler une biodiversité incroyable, un climat parfois capricieux mais d’une variété imprévisible, une géographie diversifiée entre montagnes, littoral, forêts, sans oublier le fameux Karst. C’est également prendre connaissance d’une histoire complexe faite d’influences contradictoires qui ont mené à la pleine indépendance récente d’un peuple déjà millénaire. C’est mieux appréhender les enjeux politiques et économiques pour une jeune nation qui cherche à faire entendre sa voix sur la scène européenne. L’identité slovène est à la fois fragile et solidement ancrée, empreinte d’une langue pluricentenaire, de paysages typiques et de traditions artisanales tenaces qui font le bonheur des visiteurs : dentelle d'Idrija, sel de Piran, jambon du Karst, viticulture de qualité, carnavals colorés…


Les sports d’hiver [image: ]


Il s’agit là exclusivement de sports d’hiver en raison des conditions météorologiques nécessaires à leur pratique. On y ajoute également certains sports de glace qui nécessitent des conditions naturelles et/ou artificielles particulières. La Slovénie apparaît comme un grand terrain de jeu hivernal en raison d’un environnement montagnard prédominant auquel s’ajoute un massif forestier de première importance. Cette nature triomphante se répartit sur l’ensemble de la moitié nord du pays, d’ouest en est, pour ce qui est de la pratique sportive hivernale. Il y en a pour tous les goûts ! En effet, la Slovénie compte quelque 49 stations de ski. Ce chiffre plutôt conséquent pour un pays avec une si petite superficie s’explique par le développement d’un ensemble de petites stations, familiales, rapidement accessibles depuis les villes principales. Deux massifs montagneux sont ainsi exploités à des fins de loisirs : celui du Triglav dans les Alpes juliennes et celui des Karavanke.

Une grande variété de stations

Dès l’ouverture de la saison en décembre et jusqu’à sa fermeture courant avril, il n’est pas rare que les familles slovènes passent leur temps libre à dévaler les pistes. Les joies du ski n’exigent pas de séjour en station en raison de la proximité entre les infrastructures et les lieux de résidence, mais aussi grâce à un réseau routier de qualité. La plus grande station du pays est également celle qui se situe le plus à l’est, à quelques encablures des vastes plaines de Pannonie. Il s’agit de Pohorje, qui a pour particularité exceptionnelle d’être un quartier périphérique de la deuxième ville du pays, Maribor. Elle est dotée d’une quarantaine de kilomètres de pistes de ski alpin, d’une petite trentaine de kilomètres de ski de fond et d’une vingtaine de remontées mécaniques. Plus à l’ouest, dans un axe entre Slovenj Gradec et Velenje, on retrouve les stations familiales de Kope, de Ragla et de Golte. Aucune des trois cités ne dépasse la dizaine de kilomètres de pistes et les infrastructures plus minimalistes qu’ailleurs raviront les amateurs de dépaysement, mais désoleront sans doute les rois des pistes. Dans la partie centrale du nord du pays, on trouve les stations de Krvavec et de Cerkno. La première est souvent mise en avant pour sa proximité avec Ljubljana et se targue d’être l’une des stations de ski les plus proches d’un aéroport international à travers le monde. Les amateurs de glisse apprécieront un domaine skiable assez vaste, d’une trentaine de kilomètres. Cerkno, quant à elle, est appréciée des locaux pour ses infrastructures qualitatives et durables et pour son statut de station thermale qui soignera les maux occasionnés lors des longues journées de ski. À l’extrémité ouest du territoire, on trouve la station de Vogel, à privilégier pour ses panoramas grandioses sur les Alpes juliennes et pour sa variété de sentiers de randonnée en raquettes. Kanin peut également être une étape intéressante parce que son domaine skiable a la particularité d’être transfrontalier et intègre sa voisine italienne. Enfin, pour terminer en beauté, on n’oubliera évidemment pas la station de Kranjska Gora qui réunit tous les superlatifs possibles et imaginables. En plus d’être un village tout à fait charmant, la capacité d’accueil de la station est impressionnante avec un nombre de lits disponibles considérable. La proximité de l’Autriche et de l’Italie séduira les amateurs de nouvelles aventures tandis que les spectateurs se rueront vers le tremplin de Planica pour admirer les champions de saut à ski.

Des sports de glisse à profusion

Le plus populaire d’entre eux est indiscutablement le ski alpin. Le domaine skiable slovène est pourvu de pistes adaptées à tous les niveaux de difficulté. Dans les grandes stations, les écoles de ski permettent aux débutants de se former en toute sécurité. Les guides, anglophones pour leur grande majorité, redoublent de pédagogie et permettent aux élèves de progresser rapidement. Le grand avantage du ski de descente dans le pays est l’absence d’embouteillage aux télésièges. En effet, le tourisme hivernal de masse ne concerne presque pas la Slovénie qui bénéficie de conditions idéales pour sa pratique : des pistes non surpeuplées, un environnement naturel de toute beauté et une absence quasi totale de stations ex nihilo. Les forfaits – moins élevés qu’en France, mais pas si bon marché que cela – intègrent la plupart du temps plusieurs stations de taille modeste ; ce qui permet de varier les plaisirs. 

Toutefois, le ski de fond continue de concurrencer le ski alpin dans le cœur des Slovènes. En effet, sa popularité locale est aussi ancienne que majeure. On trouve des pistes aménagées bien au-delà des sites de ski alpin. Le lieu le plus emblématique de cette pratique est sans nul doute le centre nordique de Planica, ouvert également en été, mais aussi lors de sessions nocturnes très appréciées. Le plateau de Pokljuca, plus technique, s’adresse davantage à un public confirmé : il faut dire que ses 30 kilomètres de pistes accueillent régulièrement des compétitions internationales de biathlon. Enfin, pour allier dépense physique et plaisir des yeux, rien de mieux que de s’aventurer dans la région de Bohinj pour une sortie familiale inoubliable. 

  D’autres activités traditionnelles des sports d’hiver sont également proposées : la raquette a ainsi retrouvé une nouvelle jeunesse et offre une alternative intéressante pour les amateurs de randonnée. Les parcours sont bien jalonnés et nombreux en raison d’une couverture neigeuse souvent abondante et d’un massif alpin et forestier étendu. En famille ou entre amis, on chaussera les patins pour glisser sur l’une des trois patinoires naturelles que compte le pays pendant la période hivernale – Plansarsko Jezero, le lac Jasna ou encore le lac de Cerknica. Si vous avez davantage l’âme d’un citadin en fin de journée, pas de panique ! Toute grande ville slovène possède sa propre patinoire artificielle en extérieur ; la plus célèbre d’entre elles est celle installée sur la place Kongresni de Ljubljana qui offre une vue imprenable sur le château. En famille, on prendra soin des chiens de traîneau qui vous promèneront dans des paysages de carte postale.

Et bien d’autres activités insolites

Pour les originaux de la glisse, la Slovénie est une destination qui devrait satisfaire les plus pointilleux. À Vogel, on essaiera le rafting sur neige ou encore la descente en luge gonflable – nulle crainte, l’équipement de sécurité est fourni ! À Krvacec, on expérimentera le vélo de descente sur les pistes de ski ou encore le très local plezuhi, une luge dirigeable qui permet de dévaler les pentes raides à grande vitesse. À Rogla, on testera le ski joëring, une pratique singulière, sorte d’adaptation hivernale du ski nautique, qui consiste à skier atteler à un cheval. Les passionnés d’escalade ne seront pas en reste parce qu’ils pourront grimper des parois à flanc de montagne dans des décors magnifiques à Trenta où à Mojstrana. Enfin, une visite familiale au village esquimau dans un igloo reconstitué à Kranjska Gora s’impose pour une pause gourmande bien méritée.

Une terre de compétitions et de graines de champions

La Slovénie organise régulièrement des épreuves internationales de sports d’hiver en raison de la qualité de ses installations et de la difficulté de plusieurs de ses parcours. La coupe Vitranc est certainement la plus célèbre compétition du pays. Elle propose plusieurs épreuves de slalom et de slalom géant dans le cadre des championnats du monde de ski masculin. Elles se déroulent chaque année à Kranjska Gora au mois de mars. Les derniers lauréats de ce concours en 2019 sont respectivement le Suisse Ramon Zenhaüsern en slalom et le Norvégien Henrik Kristoffersen en géant. La compétition est très populaire en Slovénie et on attend un record de fréquentation pour son soixantième anniversaire en 2021.

La Golden Fox est l’équivalent féminin de la Coupe du monde de ski. Elle se déroule en février de chaque année dans la station de Maribor-Pohorje. Les épreuves de slalom se succèdent les unes aux autres pour décrocher le fameux Zlata Lisica (renard d’or), trophée du vainqueur. Les dernières championnes à avoir été couronnées en 2019 sont la reine américaine du ski féminin Mikaela Shiffrin en slalom et la Slovaque Petra Vlhova en géant.

  La compétition la plus impressionnante à voir est certainement celle qui a lieu depuis le tremplin Letalnica de Planica. On y admire la prise d’élan et les vols des sauteurs à ski les plus expérimentés au monde. En 2020, le site récemment rénové accueille la Coupe du monde. Le dernier vainqueur en Championnat du monde Ryoyu Kobayashi devra se méfier de la montée en puissance de son dauphin slovène, Peter Prvec. La fédération slovène de ski n’hésite pas à innover en mettant sur pied de nouveaux projets de courses, dont le dernier en date a vu le jour sous le nom de Planica 7.

Le tourisme de l’or blanc existe-t-il en Slovénie ?

Il s’agit d’une question essentielle pour les spécialistes du secteur. En effet, la Slovénie connaît une croissance touristique de grande ampleur ces dernières années qui ne concerne que de façon modérée la période hivernale. Pourtant, on aurait pu être tenté d’imaginer que la suprématie de la montagne dans le paysage national aurait des répercussions positives pour le tourisme d’hiver. Force est de constater que ce n’est pas vraiment le cas. Les Alpes slovènes sont certes un pôle d’attraction touristique important du pays, mais elles ne figurent pas en tête du classement. Elles ont accueilli plus de 2 millions de personnes sur l’année 2018, dont 78 % d’étrangers pour un total de plus de 5 millions de nuitées. Le tourisme hivernal est en légère progression avec une croissance annuelle de 1,7 % entre 2017 et 2018, un chiffre fondamentalement correct, mais en deçà des espérances des professionnels du tourisme et largement inférieur aux autres progressions spectaculaires constatées dans d’autres régions du pays et à d’autres périodes de l’année. Bien que le chiffre doive être rehaussé puisqu’il n’intègre pas les stations des Préalpes méridionales (dont celle de Pohorje), il convient aussi de rappeler que le tourisme en hiver ne concerne pas que les amateurs de ski, y compris en Slovénie. Ainsi, seulement 25 % d’entre eux privilégient des séjours sportifs à la montagne, chiffre auquel il convient d’ajouter un pourcentage des vacanciers friands de séjours thermaux. Le plus surprenant dans cette accumulation de statistiques est de constater que moins d’un million de personnes – 886 901 pour être exact – ont visité la Slovénie lors de l’hiver dernier. Seul point véritablement positif : l’allongement de la durée des séjours qui a progressé de 6,4 % en un an. Plusieurs facteurs d’explications peuvent expliquer les chiffres ci-dessus : le tourisme hivernal est porté par les nationaux (45 % des nuitées touristiques) et peine à attirer des visiteurs étrangers. Ainsi, seuls quatre pays dépassent les 100 000 nuitées : l’Italie et la Croatie sont nettement en tête, suivies par l’Autriche et la Serbie. L’autre explication peut être trouvée dans la petite superficie du pays qui permet aisément de profiter de la neige en station la journée pour redescendre en ville en soirée. Enfin, le temps de vacances est généralement plus court en hiver qu’en été, notamment pour le public familial qui privilégie alors une destination nationale moins lointaine. Étonnamment, la seule station qui a un rayonnement vraiment régional est celle de Kranjska Gora qui a cumulé 237 085 nuitées lors de l’hiver 2018. L’absence de stations intégrées est peut-être l’une des causes de ce phénomène ; l’accès aux commodités étant parfois réduit au strict minimum dans les petites stations. Une troisième voie est à trouver entre préservation à tout prix du tourisme de masse répétée à l’envi par les autorités politiques et un certain enclavement des stations alors que leur potentiel touristique naturel est plus que prometteur.

  Enfin, l’étude du cas français est intéressante parce qu’elle démontre un intérêt majeur pour le tourisme de montagne, mais davantage tourné vers des activités estivales comme la randonnée, le rafting ou la baignade dans les lacs. Ainsi, sur le tiers des nuitées passées par les Français dans les montagnes slovènes, 80 % d’entre elles ont eu lieu entre juin et septembre de l’année dernière.




Les vins en Slovénie [image: ]


Les vins slovènes restent aujourd’hui très largement méconnus. Quelles sont les raisons de cet anonymat relatif ? Certainement, une production de faible quantité, peu tournée vers l’exportation. En tout cas, il ne s’agit pas d’une question de qualité. La variété du vin slovène est impressionnante compte tenu de la petite taille du pays, mais s’explique assez simplement par l’entrecroisement des climats ainsi que par la transmission générationnelle d’un savoir-faire ancien et très bien maîtrisé.  Le cépage le plus utilisé est incontestablement le welschriesling qui représente près d’un cinquième de la production totale. Le viticulteur slovène vous en fera voir et/ou boire de toutes les couleurs : blanc, rouge, rosé et même orange.

Une présence millénaire

Le vin fait partie de l’histoire ancienne en Slovénie. On en trouve une première trace archéologique par le biais de la découverte de la situle de Vaska (IVe siècle av. J.-C.). Cette tradition viticole va se poursuivre et considérablement progresser au cours de la période romaine avec le développement d’une région viticole d’envergure à l’est du territoire. Au Ier siècle apr. J.-C., Tacite dira tout le bien qu’il pense du vin produit dans la région de Poetovio (actuelle Ptuj). Les invasions slaves et magyares marqueront le déclin inexorable de cette activité économique entre les VIe et XIIe siècles. L’aboutissement du projet de christianisation de la région marquera la relance de l’activité viticole, très profondément liée au bon fonctionnement des offices religieux. Dès lors, le territoire slovène sera exploité dans sa globalité pour la diversité climatique qu’il représente et qui permet de promouvoir un nombre important de cépages. La viticulture slovène jouera un rôle certes mineur, mais tout de même non négligeable dans la promotion d’une identité proto-nationale, en tant que symbole de fierté locale. La plus vieille vigne du monde, située à Maribor et datant du XVIe siècle, demeure certainement encore aujourd’hui le point d’entrée le plus connu pour commencer à découvrir le vignoble slovène. Il se répartit sur trois régions principales et produit quelques 52 cépages.

La vallée de la Primorska : entre douceur istrienne et caractère méditerranéen

Cette région viticole surprend d’abord par son étroitesse. Oscillant entre espaces côtiers et vastes collines, la région compte environ 8 000 hectares de vignes. On y trouve une majorité de vins rouges, puissants en bouche. En fait, ce territoire peut être considéré comme le prolongement du vin frioulan de l’Italie voisine. Le plus emblématique d’entre eux est sans nul doute le Refosk, un vin tannique aux senteurs de fruits des bois et aux teintes brunes et légèrement acides. Son prix est accessible et on trouve de bonnes bouteilles pour moins de 10 euros.

Le terroir de Vipava – un tiers de la production régionale – se situe dans un espace géographique à la fois forestier et rocailleux. On retrouve presque instantanément en bouche son âme légère et son inspiration fruitière. Il faut absolument goûter le Pinela, ce vin blanc, à la robe jaune paille, aux notes fruitières et florales, relativement minéral toutefois – ou encore le Zelen, une appellation millénaire, qui se boit jeune et qui est constituée de raisins à peine mûrs comme l’indique son nom en slovène, aux notes herbacées. Là aussi, les bouteilles sont à des prix abordables : il faut compter une dizaine d’euros en moyenne pour en acquérir une.

En dehors du Refosk, les vignes d’Istra regorgent d’excellents vins blancs, à consommer de préférence relativement jeunes, comme le malvajiza aux notes fruitières très prononcées ou comme le chardonnay plus sec, mais toujours bien équilibré. Les prix sont là aussi tout à fait raisonnables.

Le vignoble de Goriska Brda est assurément le plus complet en matière de variétés de cépages mis à l’honneur : pinot gris, merlot, cabernet sauvignon, chardonnay, etc. Son climat méditerranéen, sa structure tout en collines ainsi que l’importante production fruitière ne sont pas étrangères à cette impression d’abondance aux faux airs toscans. Il s’agit de l’un de nos coups de cœur, un de ces lieux où l’harmonie de la nature entre en symbiose avec l’identité locale. Faites-nous confiance, vous pouvez visiter les producteurs – que nous avons sélectionné – les yeux fermés !

  N’oublions pas de citer le vin de la région karstique, particulièrement riche en fer, qui donne ce goût profondément tannique au fameux teran, dont l’appellation reste aujourd’hui disputée avec la Croatie.

La vallée de la Drave (Podravje) : un savoir-faire ancien et renommé

Située à l’est du pays, la vallée de la Drave a toujours connu une importante activité viticole, dont les épisodes antiques nous ont été rapportés à plusieurs reprises. Fort d’une production d’environ 13 000 hectares de vignes, elle s’est spécialisée dans la production de vins blancs au caractère bien trempé.  La particularité de son climat pannonien, marqué par des étés chauds et secs et par des hivers froids, lui donne une élégance assez rare. Le pétillant y occupe également une place de premier choix.

 La Stajerska – 95 % du total régional – propose une production d’inspiration germanisante dans le sens où le riesling et ses différentes variantes y sont nettement majoritaires. Toutefois, les vignobles qui la composent apportent des nuances qui donnent à cette vallée une complexité et une certaine rareté. Le vignoble de Maribor s’articule autour de la production d’un vin blanc assez aromatique. Celui d’Haloze s’est spécialisé dans des compositions plus florales, qui vieillissent plutôt bien. Mais le lieu que vous ne devez pas négliger se situe aux confins orientaux du pays. Le vignoble de Ljutomer-Ormoz – à peine 2 000 ha – est le petit paradis terrestre des amateurs de vin moelleux de qualité supérieure. L’environnement est des plus paisibles et le savoir-faire ne se dément pas au fil des générations. On retrouve cette même inspiration du côté de Srednje Slovenske Gorice bien que les vins y soient plus confidentiels. Enfin, le climat semi-montagnard de Radgonsko-kapelske délivre un arôme puissant au fameux muscat. Côté prix, les bouteilles sont un peu plus onéreuses, sans être hors de prix. Compter une quinzaine d’euros pour un bon vin de garde.

  Le Prekmurje, ultra-minoritaire, n’en demeure pas moins l’un des incontournables de la viticulture slovène. Le terroir de Goricko met en avant des vins blancs avec une personnalité assumée qui jouissent désormais d’une renommée internationale. Au-delà de cet aspect, la promotion de l’agritourisme dans la région est un véritable succès populaire. Enfin, la région de Lendava s’oriente vers une production plus classique – autour du riesling – dont la particularité réside dans la forte exposition des vignes au soleil en raison de la raideur des pentes des terrains viticoles. De façon générale, on choisira de déguster le furmint – un vin blanc, très parfumé, aux notes intenses de fruits estivaux. On pourra également se laisser tenter par le blaufrankisch – un vin rouge, au goût de fruits rouges sauvages, connu pour ses qualités de vin de garde. Difficile de délivrer une indication de prix qui soit satisfaisante en raison de nuances importantes en fonction des années et des types de production. Si l’on est d’esprit festif, on optera pour un crémant de Radgona – que vous trouverez chez tous les bons cavistes pour une douzaine d’euros – un vin de glace mousseux très apprécié des locaux au goût étonnant en raison de la maturité du produit et de sa culture spécifique.

La vallée de la Save (Posavje) : une production familiale et plus ordinaire

La vallée de la Save est située au sud du pays, à proximité de la frontière croate. La production dépasse péniblement les 7 500 hectares. Elle s’oriente autour de la commercialisation de vins de table sans grand intérêt œnologique. Au-delà de ce manque de reconnaissance problématique, il convient de mettre en évidence le caractère familial de la production locale. Ainsi, il n’est pas rare que les habitants élaborent leurs propres vins. De façon plus concise, le vin de la Save est surtout marqué par une relative douceur et par une forte teneur en sucres résiduels. Le territoire de Dolenjska, nettement majoritaire en nombre d’hectares, propose des vins rouges et blancs issus de micro-domaines viticoles. Celui de Bizeljsko-Sremic n’est pas véritablement réputé pour la qualité de ses vins, mais plutôt pour son pétillant du nom d’Istenic qui sait se faire apprécier au moment de l’apéritif. La coupe ne dépasse jamais les 3 euros ! Enfin, la Bela Krajina est une région de vin rouge plutôt sec de type blaufrankisch ou bleu de Franconie. La principale particularité du vignoble de Posavje réside dans un élixir qui suscite beaucoup de débats chez les connaisseurs. Il s’agit du cvicek, un mélange de cépages blancs et rouges qui lui donne une couleur rosée. Il est caractérisé par son faible taux d’alcool – 8 à 10 %. Longtemps considéré comme le vin des indigents, il a retrouvé une forte popularité dans le sud du pays. Au niveau gustatif, on peut évoquer un vin acide et frais. Mais, à vous de vous faire votre propre opinion, d’autant que le prix de la bouteille n’excède jamais les 5 euros !

Surprendre pour se faire remarquer ? Focus sur une quatrième couleur de vin : le vin orange

Il s’agit d’une nouvelle tendance dans le monde des amateurs de vin. Produit dans la région frontalière du Frioul italien et de l’Istrie slovène, ce vin de couleur orange est obtenu grâce à la fermentation de raisins blancs entiers dans des amphores – avec la peau et les pépins notamment –, puis par la macération du liquide pendant une période de 6 à 8 mois. Ce sont les polyphénols, issus de la peau du raisin, qui donnent cette couleur si particulière au vin initialement blanc. Cette technique n’est pas révolutionnaire, mais plutôt ancestrale. Elle est originaire de Géorgie et a survécu à plusieurs millénaires de production viticole. La méthode de production a récemment obtenu son classement au Patrimoine mondial de l’UNESCO. Peu considéré au XXe siècle, le vin orange est réapparu sur les bonnes tables d’Europe centrale au début des années 2000. Ce vin sec, aromatique et intense est principalement présent dans la région slovène de Goriska Brda. Il est célébré lors d’un festival éponyme, ayant lieu chaque année au mois d’avril, dans la charmante cité d’Izola. Sa nouvelle popularité a considérablement gonflé son prix ces dernières années, atteignant la barre symbolique des 20 euros pour une bouteille.

Gagner en popularité pour obtenir davantage de reconnaissance ?

La viticulture slovène est confrontée à une problématique de taille : doit-elle augmenter considérablement sa production et sa part d’exportation pour gagner en popularité et en reconnaissance, ou bien continuer de privilégier l’aventure familiale, quitte à risquer de se maintenir dans un anonymat précaire ? Avec un peu moins de 30 000 hectares de vignes l’année dernière, le pays sait qu’il ne pourra pas pénétrer dans la cour des grands avec une quantité aussi faible, correspondant à environ 3,5 % de la superficie viticole française. Ainsi, les 625 000 hectolitres écoulés sur l’année 2017/2018 ne seront pas suffisants pour que des bouteilles slovènes soient commercialisées à l’étranger. Pour indication, cela représente 1,8 % de la production française. Par ailleurs, pour ne rien arranger au phénomène, le vin slovène s’exporte très mal - environ 70 000 bouteilles par an. Cela s’explique certes par la concurrence acharnée au sein du Vieux Continent, mais également par des filières qui n’ont pas su se professionnaliser à temps ou qui ne perçoivent pas la richesse potentielle du marché viticole slovène à l’étranger. L’espoir reste de mise en raison de la qualité toujours aussi impressionnante des vins slovènes, de la récente mobilisation des acteurs économiques du vin ainsi que dans la progression du tourisme dans le pays.




Les grottes [image: ]


Berceau de l’étude du karst – auquel elle a d’ailleurs attribué son appellation internationale – la Slovénie compte en son sein plus de 13 000 grottes dont elle a la propriété exclusive, un nombre qui croît chaque année par dizaines en raison des découvertes combinées des spéléologues et des scientifiques. Il convient de rappeler la définition scientifique d’une grotte pour éviter toute confusion. Il s’agit d’une cavité souterraine accessible depuis la surface de la Terre. Plusieurs d’entre elles sont millénaires et ont recueilli nos ancêtres de la Préhistoire. L’exploitation touristique des sous-sols karstiques est relativement ancienne, mais elle s’est considérablement amplifiée au moment de la libéralisation de la Yougoslavie, faisant pénétrer deux d’entre elles au panthéon mondial – Postojna et Skocjan – cette dernière figurant parmi les merveilles retenues par l’UNESCO.

Quelques généralités

Qu’est-ce que le karst ? Il s’agit de plateaux calcaires, caractéristiques des Alpes dinariques et transnationaux – Slovénie, Croatie, Italie – desquels ressortent des reliefs formés par la double érosion hydraulique et hydro-chimique de la roche. Cette érosion a formé des cavités, des dolines et des failles, notamment sous la surface de la Terre, qui a permis le développement d’un important réseau d’eaux souterraines et de grottes. Ces dernières accueillent en leur sein un écosystème tout particulier formé d’une faune et d’une flore qui ne voient jamais la lumière du jour. Une grande partie de ce paysage épatant a été classée Réserve de biosphère par l’UNESCO en 2004.

En Slovénie, une bonne vingtaine de grottes sont accessibles au grand public et une cinquantaine a une audience plus confirmée. Il faut bien entendu s’équiper convenablement : le taux d’humidité étant très important et la température moyenne dépassant rarement les 12 °C.

  La répartition géographique des grottes est assez étendue en Slovénie puisque 50 % du sol du pays est ainsi calcaire. On les retrouve majoritairement autour de la région du Kras, à l’ouest de Ljubljana, en direction de l’Istrie voisine.

De la complexité de l’étude du karst

Le principal centre de recherche, à la pointe de la karstologie au niveau mondial, se situe à Postojna. Lancé en 1947, il accueille des scientifiques de renom qui ont pour objectif d’étudier les phénomènes karstiques encore largement méconnus. Ils publient dans la revue Acta Carsologica à la réputation internationale. Leurs axes de recherches sont multiples et portent à la fois sur la formation des eaux souterraines, l’établissement de la vie animale sous terre, etc. Ils sont notamment parvenus à établir que la moitié de la population slovène est approvisionnée en eaux karstiques. Les grottes slovènes, plus récemment celle de Divaska, servent également de base d’entraînement aux astronautes de la NASA qui y testent des conditions de vie délicate, confrontés à l’obscurité, au silence et à l’humidité permanente. Enfin, un musée du karst a été inauguré à Postojna en 1992 et participe grandement à l’effort collectif de vulgarisation scientifique.

La spéléologie, un sport national

Il existe plus de 50 associations et clubs de spéléologies à travers le pays, réunis sous la forme d’une fédération. Ils exercent plusieurs types d’activités : exploration, observation, expéditions en visite guidée, activités pédagogiques auprès des publics scolaires, encadrement de la sécurité des grottes ouvertes au grand public, assistante et sauvetage des personnes en péril. Ils délivrent également un permis obligatoire pour la pratique confirmée de la spéléologie et l’exploration de certaines grottes qui nécessitent la possession de ce document.

Une discipline méconnue : la biospéologie

Il s’agit de l’étude du mode de vie des organismes vivants cavernicoles. Les chercheurs tentent de répondre à des questions aussi fondamentales que : comment sont-ils arrivés jusqu’ici ? Comment se sont-ils adaptés à cet environnement souterrain si particulier ? Comment se nourrissent-ils au quotidien ? De façon générale, pour simplifier, il existe trois types de catégories d’animaux cavernicoles. Les premiers sont les troglobies qui ont su s’adapter totalement à la vie sous terre tels certains crustacés, poissons ou amphibiens comme le protée anguillard. La deuxième catégorie a pour nom les troglophiles qui utilisent majoritairement le monde souterrain comme espace de vie. C’est le cas de certains oiseaux comme le guacharo des cavernes ou d’insectes comme les araignées. Les trogloxènes, enfin, utilisent partiellement la grotte à des fins de confort – l’hibernation par exemple pour les ours ou les chauves-souris – ou de refuge temporaire pour les rongeurs notamment.

Un tourisme souterrain de grande ampleur : les exemples de Skocjan et de Postojna

Situées dans la commune de Divaca, à proximité de la frontière italienne, les grottes de Skocjan forment la plus grande zone humide souterraine au monde. Le débit impressionnant de la rivière Reka rompt le silence pendant quelques minutes. L’écosystème y est particulièrement préservé et il n’est pas rare de croiser quelques espèces de chauves-souris ! La découverte du lac mort (Mrtvo Jezero) incite à la méditation. On repense alors aux mots de Sigmund Freud lors de sa visite en 1898 : « Si Dante avait pu voir quelque chose comme cela, il n’aurait pas eu besoin de beaucoup solliciter son imagination pour décrire les Enfers ». L’ensemble a été classé au Patrimoine mondial de l’UNESCO en 1986 et 100 000 visiteurs s’y pressent chaque année. 

La grotte de Postojna est impressionnante par son envergure et sa taille qui atteint les 24 kilomètres de galeries souterraines. Cet ensemble presque baroque attire une faune exceptionnelle : le fameux protée anguillard, le coléoptère, des crustacés à l’allure déconcertante et des araignées nombreuses. Toutefois, le revers de la médaille est évidemment la massification du tourisme dans la grotte la plus visitée en Europe – 40 millions de visiteurs depuis sa découverte et plus de 500 000 par an : l’écosystème s’en retrouve bouleversé et a tendance à fuir le contact avec les touristes. Non classée à l’UNESCO, cette grotte a su imposer son modèle en matière de tourisme souterrain en concevant un petit train qui permet de se faufiler au sein de ces cavités obscures – il existe depuis 1872 ! – mais également un éclairage qui donne un certain éclat à ces paysages grandioses.

  Le tourisme des grottes est une pratique ancienne, inspirée par les découvreurs et les écrivains comme Edouard-Alfred Martel – fondateur de la spéléologie contemporaine et visiteur de Postojna – ou encore Jules Verne. Elle a permis une protection précoce de ces lieux fragiles qui a permis un bon état de conservation de ces lieux jusqu’à maintenant. La massification du tourisme, notamment à Postojna, pose désormais de nouveaux défis en la matière.

D’autres grottes à découvrir

Il est difficile d’être exhaustif dans ce domaine tant la Slovénie regorge de grottes plus impressionnantes les unes que les autres. On s’arrêtera volontiers dans la grotte de Krizna, au sud de Postojna, qui offre un prodigieux décor de stalactites et stalagmites ainsi que des points de vue sur plusieurs lacs souterrains. Seules les parties sèches sont visitables à pied, le reste de l’exploration se fait en bateau. À quelques kilomètres de là, on retrouve la grotte de Planina qui a pour particularité d’abriter l’une des plus grandes confluences de rivières souterraines d’Europe. Le spectacle aquatique y est de toute beauté. 

  Plus à l’ouest, dans la direction de Trieste, on trouve la grotte de Divaska, découverte en 1884. Ses dépôts calcaires qui ont laissé leur trace indélébile valent le coup d’œil. La légende locale affirme que Sigmund Freud l’aurait visitée. La grotte de Vilenica, à proximité, est connue pour être la plus ancienne grotte visitable en Europe, depuis le XVIIe siècle. Enfin, plus à l’écart, dans le centre du pays sur un axe Velenje-Celje, se trouve la grotte de l’Enfer, où on s’émerveillera devant la cascade souterraine la plus haute de Slovénie.




Géographie [image: ]


Souvent surnommée « la petite Europe », la Slovénie propose une grande variété de paysages typiques du continent européen dans un espace réduit. Son territoire prend la forme d’un coq dont la tête est tournée à l’est. Elle offre des panoramas très divers : paysages de haute montagne avec pour point culminant le célèbre Mont Triglav (2 864 mètres), de lacs, de cascades, de forêts, etc. Son sol, calcaire à 50 %, impressionne. Et que dire de son sous-sol qui compte quelque 11 000 grottes, soit plus de la moitié du nombre de grottes répertoriées aux États-Unis, dont la superficie est presque 500 fois supérieure à celle de la Slovénie. Pays vert par excellence, son unité nationale réside dans l’absence de régionalisme en raison notamment de l’étroitesse de son territoire. En effet, les limites de ces régions ne sont jamais indiquées par des panneaux. Cette absence de découpage administratif strict depuis l’indépendance ne doit pas pour autant occulter la diversité régionale du pays.

Une multitude de paysages hétérogènes

À l’instar du climat slovène, les régions slovènes se succèdent, s’entremêlent et se confondent.

Pour mieux saisir cette imbrication climatique, il convient de délimiter le territoire slovène en cinq types de paysages majeurs. La typologie est empruntée à la célèbre linguiste slovène Antonia Bernard dans son ouvrage La Slovénie et l’Europe : contributions à la connaissance de la Slovénie actuelle (L’Harmattan, Paris, 2005, 170 pages). On distingue entre autres :

[image: ] La Slovénie alpine qui se situe au nord-ouest et au nord du pays. Elle rassemble en son sein les Alpes juliennes, les Alpes de Kamnik et le massif de Karavanke à la frontière autrichienne. On peut qualifier cet ensemble montagnard de « Préalpes orientales méridionales ». Sa dénomination remonte à l’Antiquité tardive et a été mise en évidence par l’historien romain Tacite. Il s’agit d’une zone de fort relief, faiblement peuplée, où cohabitent des pôles aménagés et des espaces vierges, typique de l’occupation humaine classique dans les Alpes occidentales.

[image: ] La Slovénie méditerranéenne qui s’étend de Nova Gorica à Portoroz. La culture d’oliviers y est concentrée dans les zones basses. L’économie locale s’est toujours adaptée au rapport parfois ambivalent et concurrentiel entre les deux grands ports de la région que sont Koper et Trieste. Bien que très étroite, elle est un carrefour stratégique pour la Slovénie, en atteste le récent conflit latent avec la Croatie voisine à propos de la baie de Piran. Ses 47 kilomètres de côtes sont donc essentiels pour la vitalité économique slovène bien que le pays bénéficie de l’un des espaces littoraux les moins importants au monde au sein de la catégorie d’états bénéficiant d’un accès à la mer.

[image: ] La Slovénie pannonienne qui se concentre autour du nord-est du pays, mais dont le paysage de plaine s’étend à 8 pays voisins sur un territoire qui comprend l’est de l’Autriche, la Hongrie continentale, le nord de la Serbie, la Slovaquie centrale, une partie de la République tchèque, le nord-est de la Croatie et l’extrémité nord de la Roumanie. Elle propose de grands paysages de plaines – en openfield – alimentées par de nombreux cours d’eau et davantage tournées vers l’Europe centrale, la Hongrie en premier lieu.

[image: ] La Slovénie dinarique qui correspond à une zone s’étendant du sud au sud-est du pays. Elle est marquée par une forte présente de massifs calcaires. Cette Slovénie karstique et forestière se distingue également sur le plan linguistique et démographique, avec une société plus métissée, aux minorités balkaniques plus importantes qu’ailleurs dans le pays, et qui pratique encore le serbo-croate fréquemment.

[image: ]   La Slovénie du Kernland qui est une Slovénie médiane, urbaine et centrale. Ce petit centre, dont la réalité géographique n’est pas incontestable, se révèle être le pôle d’attraction essentiel du pays sur le plan économique.

De l’artificialité de la tentative de découpage administratif

La Slovénie s’appuie sur une géographie régionale complexe et non officielle. Les régions historiques conservent une importance toute particulière en raison de l’ancienneté de leur propre passé. L’organisation des territoires semble s’articuler autour de frontières mobiles, plurielles et d’origine naturelle. Bien que l’artificialité du découpage régional ne soit plus à démontrer, il convient toutefois d’illustrer la répartition administrative de la Slovénie au regard du découpage juridique et statistique adopté en 2000, et reconduit depuis.

  La plus grande région du pays, en termes de superficie, est la Jugovzhodna Slovenija, soit la zone s’étendant sur une partie du sud-est du pays, comprenant en son sein les villes de Novo Mesto, de Kocevje, de Ribnica, de Skocjan ou encore de Trebnje (2 675 km²). En termes d’habitants, c’est la région de la Slovénie centrale, l’imprononçable Osredneslovenjska, qui est en tête avec 540 000 habitants qui se répartissent pour une bonne moitié entre Ljubljana et pour l’autre moitié dans des villes périphériques plus ou moins proches comme Domzale, Vrhnika, Logatec et Kamnik.

Un réseau hydrographique abondant

La Slovénie est bordée par plusieurs rivières aux quatre coins de son territoire qui ont pour intérêt de bien irriguer les terres. Quelle est la répartition géographique de ces cours d’eau ?

[image: ] La Save (990 km) est un affluent du Danube, elle est considérée historiquement comme la frontière naturelle nord des Balkans. Ses deux sources se situent dans les Alpes slovènes, respectivement à Zelenci et à Bohinj. Elle traverse ensuite la Slovénie, vient border Zagreb, atteint le nord de la Bosnie-Herzégovine avant de confluer à Belgrade. Son débit, extrêmement variable au gré des saisons, se réduit nettement en été (670 m3/s en moyenne au mois d’août) et se décuple à la fin de l’hiver (2 300 m3/s en mars). La Ljubljanica (41 km), célèbre affluent de la Save, a pour particularité de traverser la capitale slovène et d’emprunter un vaste réseau de grottes sur la moitié de son parcours. Sa source se situe à proximité de la ville de Vrhnika. Constamment associée à Ljubljana, cette rivière fait l’objet d’une littérature surabondante : son passé regorge d’histoires d’inondations et d’épopées commerciales tandis que son esthétisme est chanté par de grandes figures romantiques comme Ivan Cankar ou encore Frances Preseren. 

[image: ] La Drave (750 km) est un autre grand affluent du Danube, elle prend sa source dans la petite commune italienne de San Candido avant de poursuivre son trajet dans le Tyrol oriental autrichien, d’atteindre l’est de la Slovénie, et notamment Maribor, puis de terminer son parcours à la frontière entre la Croatie et la Hongrie. Lieu de biodiversité important, elle connaît de sérieux problèmes de pollution ces dernières années en raison de la surindustrialisation de la région et de la forte exploitation hydroélectrique.

[image: ] La Mur (465 km) prend sa source à la frontière italo-autrichienne, puis sillonne le quart-sud de l’Autriche, traversant la belle ville de Graz, transitant par l’extrémité est de la Slovénie. Elle se jette ensuite dans la Drave. Son débit hydrologique est relativement modéré, oscillant entre 85 et 250 m3/s en fonction des aléas météorologiques. La partie slovène du cours d’eau a été classée Réserve de biosphère par l’UNESCO en 2018.

[image: ]   La Kolpa (296 km) sert de frontière naturelle entre la Slovénie et la Croatie. Sa source se situe à une quarantaine de kilomètres de Rijeka, dans la région montagneuse de Gorski Kotar.

Une position de carrefour géostratégique déterminante

Le pays occupe une position de carrefour géostratégique au sein du Vieux Continent. En effet, il est un espace de transition entre quatre sous-ensembles européens : l’Europe de l’Ouest avec l’Italie, l’Europe du Sud avec la Croatie, l’Europe centrale avec l’Autriche et l’Europe de l’Est avec la Hongrie. Sa position centrale lui a permis de particulièrement bien s’intégrer aux grands axes européens de communication.

Sur le plan géopolitique, l’état slovène joue un rôle essentiel puisque sa frontière avec la Croatie (670 km sur 1 334 km de frontières au total) est l’une des portes d’entrée dans l’espace Schengen. 

Cette localisation privilégiée, à la croisée des routes commerciales, se manifeste notamment dans la compétition acharnée au nord de l’Adriatique entre Koper, Trieste (Italie) et Rijeka (Croatie) pour décrocher le statut d’escale dans les nouvelles Routes de la soie. Le port de Koper produit quelque 24 millions de tonnes, exporte 750 000 véhicules et fait transiter près d’un million de conteneurs EVP. Trieste n’est pas en reste avec une production totale supérieure (près de 63 millions de tonnes), mais des statistiques plus faibles en ce qui concerne l’exportation automobile (309 000 véhicules) et 725 000 conteneurs EVP. Les deux ports se livrent une véritable guerre des investissements, qui se traduit par une volonté de séduire le partenaire chinois pour devenir un point de passage essentiel de la nouvelle Route de la soie. Koper présente quelques atouts comme sa position intéressante pour désenclaver une grande partie de l’Europe centrale, mais aussi pour faire la liaison entre l’Asie du Sud-Est et l’Europe. Toutefois, son principal retard réside dans la vétusté du réseau ferroviaire à l’inverse de l’Italie voisine. 

  La position de carrefour géostratégique de la Slovénie attire également les responsables de l’OTAN qui voient en Koper un avantage certain pour se rapprocher des éventuels théâtres d’opérations dans l’est de l’Europe.

Ressources naturelles et priorités agricoles

La Slovénie bénéficie d’un sous-sol relativement riche, en raison notamment de son importante variété climatique. À Kranj, les minerais de fer ont longtemps été l’un des atouts économiques de la région. À Idrija, le mercure a occupé une place essentielle. La mine de la ville reste encore aujourd’hui la deuxième plus grande au monde. Découverte à la fin du XVIe siècle, elle a été aménagée avec plus de 700 kilomètres de galeries souterraines. Le mercure extrait se présente sous une forme liquide – fait rarissime – qui a permis à la mine d’être classée au patrimoine mondial de l’UNESCO en 2012, une vingtaine d’années après sa fermeture définitive. Le charbon, ressource majeure des régions de Velenje et de Trbovlje, est exploité depuis le début du XIXe siècle sous la forme du lignite. Ce type de charbon a pour particularité d’être naturel et de se composer de houille et de tourbe. Il permet encore aujourd’hui d’alimenter la centrale électrique voisine. Enfin, la production de plomb et de zinc se concentre autour de la municipalité de Mezica et s’est poursuivie pendant plus de trois siècles, entre 1665 et 1994.

  Sur le plan agricole, les cultures de terre sont réparties de la façon suivante : forêts et bois (54 %), pâturages permanents (24 %), terres arables (12 %), terres cultivées (3 %), et autres (7 %). Les basses terres sont privilégiées pour la culture de céréales tandis que le reste du pays privilégie davantage l’élevage, la viticulture et la sylviculture.
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Lorsque l’on sillonne le territoire slovène pour la toute première fois, on prend peu à peu conscience de la grande richesse naturelle du pays. En l’espace de quelques kilomètres parcourus, la grande variété de paysages est spectaculaire et incite à la contemplation. La succession de collines, de forêts, de massifs montagneux et de plaines entrecoupés de lacs, de rivières et de rivages maritimes vient rappeler au visiteur que le surnom de « Petite Europe », attribué à la Slovénie, n’est absolument pas usurpé. Comme une évidence, cette cascade de panoramas regorge d’une faune et d’une flore surabondantes. Les animaux sauvages ont trouvé refuge au sein de cet environnement largement préservé tandis que les poissons se nichent à la fois dans les rivières froides des Alpes juliennes et le long des côtes plus tempérées de l’Adriatique. Les champignons s’approprient les bois et forêts pendant que les fleurs diffusent leur parfum frais et sauvage. Dans cet environnement protégé, le règne de la végétation semble éternel.

Une biodiversité admirable

La Slovénie bénéficie d’une biodiversité exceptionnelle en raison de la variété des paysages naturels qu’elle présente en son sein. La forêt, qu’elle soit primaire ou secondaire, y occupe une place tout à fait essentielle, prédominante dans la majorité des régions. En effet, plus de la moitié du territoire national est recouvert par des forêts, principalement de feuillus, de hêtraies et de conifères, faisant de la Slovénie le troisième pays le plus boisé d’Europe. Les zones forestières appartiennent majoritairement à des propriétaires terriens qui les entretiennent et les exploitent par le biais de la sylviculture et d’une filière bois performante. 

Il s’agit aussi de mettre en évidence le soutien constant et ancien des pouvoirs publics slovènes au maintien de la biodiversité. Les décideurs politiques ont ainsi soutenu la création du Parc national du Triglav dès 1961 et n’ont pas hésité à élargir sa zone d’influence en 1981. Au fil des décennies, trois nouveaux parcs régionaux ont vu le jour : celui des grottes de Skocjan, celui de Kozjansko et celui de Notranjska. Un tiers du territoire national a été classé en zone Natura 2000. 

  Cet investissement national en faveur de la promotion de la variété du monde vivant a été récompensé par plusieurs distinctions honorifiques, dont la dernière en date qui a fait de la Slovénie la destination la plus écologique au monde en 2018.

Une faune et une flore exceptionnellement riches

Cette biodiversité remarquable se caractérise d’abord par une faune abondante et caractéristique d’un environnement protégé. Ainsi, il apparaît que 1 % des espèces vivantes du monde entier aurait pris leurs quartiers dans le pays. Cette faune est toutefois inégalement répartie sur le territoire. Les cervidés (cerfs, daims, chevreuils, etc.) privilégient les zones forestières, tandis que les ours bruns prennent davantage d’altitude et ont élu domicile dans les régions de Notranjska et de Kocevska. Ces derniers forment la plus grande population d’ursidés en Europe. On en compte environ 750 à l’heure actuelle. On peut aussi apercevoir d’autres espèces rares et menacées comme le loup ou le lynx.

D’autre part, la variété hydrologique de la Slovénie permet de mettre en évidence un nombre pléthorique de poissons. Sur une surface aquatique de 12 000 hectares, les espèces se répartissent entre les lacs, les rivières et la zone côtière. La pêche est relativement réglementée, car particulièrement populaire.

Enfin, l’avifaune est particulièrement importante en Slovénie. Elle concerne près de 400 espèces et s’explique par une variabilité remarquable des paysages. Elle constitue une étape importante pour la migration de certaines espèces, en premier lieu la Grande Aigrette.

De façon générale, la faune slovène est mise en valeur sur le plan environnemental et touristique par le biais du développement de nombreuses activités d’observation qui visent à sensibiliser et à éduquer les populations. 

La cueillette des champignons est également un sport très populaire qui occupe de nombreuses familles slovènes au moment de l’automne. Les forêts regorgent de cèpes, de chanterelles, de bolets raboteux, ou d’autres russules. Omniprésents sur les marchés, ils sont déclinés sous plusieurs formes dans la gastronomie slovène – soupes, poêlées, sauces, etc.

La flore du pays n’est pas en reste et sa diversité, au fil des paysages, est époustouflante pour le visiteur non averti. Bien entendu, les spécimens les plus éclatants se trouvent dans les massifs montagneux pour leur grande majorité. Le parc national du Triglav foisonne d’espèces rares. On peut notamment citer le crépide du Triglav, une espèce vivant en haute altitude et qui se niche généralement dans les éboulis calcaires. Sa fleur jaune, si caractéristique, émerge lors de la période estivale. La rose du Triglav est également une espèce intéressante parce qu’il s’agit d’une plante herbacée qui a la particularité de ne prendre racine que dans les massifs rocheux. La couleur de ses fleurs oscille entre le rouge et le rose et elles dégagent un parfum d’une grande intensité. Elle a une symbolique toute particulière dans la légende populaire slovène : en effet, le célèbre conte local Zlatorog met en avant son pouvoir de guérison miraculeux. Enfin, la campanule de Zois, du nom de son découvreur au XVIIIe siècle et que l’on retrouve dans l’ensemble des Alpes juliennes à plus de 1 400 mètres d’altitude, donne un bleu éclatant aux paysages alpins. Sans s’illusionner d’exhaustivité, il est essentiel de mettre en avant certains bourgeons les plus représentatifs du pays. On peut évoquer le crocus à safran, plante géophyte, typique de la région de Velika Planina, avec ses pétales violets, ses fleurs jaunes et sa senteur épicée. Enfin, les célèbres jonquilles de Golica indiquent le retour du printemps et colorent en jaune les collines alentour, envoûtant ses habitants d’un parfum tenace présentant quelques similitudes avec la fleur d’oranger.

  Si vous portez un certain intérêt à la thématique florale, un seul conseil : rendez-vous au festival international des fleurs sauvages qui a lieu à Bohinj à partir de la fin du mois de mai. Ce festival qui remet la nature à l’honneur propose un programme éclectique d’une grande qualité basé sur des découvertes botaniques, paysagères, culturelles et gastronomiques. On peut y emprunter des sentiers pédestres en se faisant conter les innombrables particularités des fleurs sauvages rencontrées en chemin, y déguster des fleurs sauvages comestibles, y faire quelques emplettes au marché artisanal et y contempler la nouvelle exposition photographique.
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La Faune de la Slovénie

La Slovénie possède une faune exceptionnelle que vous pourrez apercevoir dans un environnement protégé par ses habitants. Des tour-opérateurs permettent ainsi d’observer des ours dans leur environnement naturel. Voici notre sélection des dix espèces typiquement slovènes à découvrir.

Le cheval lipizzan

Cheval éminemment célèbre pour ses facultés de dressage et son sens de la discipline.
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